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“ La danse réglementée dans

@ Mile Madeleine Poulin gagnante
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NATIONALE Liée
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Ls-Ph. Jolicoeur, prop.
expert en tous genres

de réparations

2ème ave, Ville St-Georges

 

Publiciste : Vincent RODRIGUE, Tél. 47-w

 

DE L'EST À L'OUEST....
Dix ans de Progrès ..

 

En effet, le Progrès de St-Georges complètera bientôt sa
dixième année d’existence. Le premier numéro fut publié le 26

avril 1944 avec M, le Dr H.G. Hébert, comme propriétaire et M.

Alfred Hébert à la rédaction. a

Bien des changements sont survenus à la direction du journal |

depuis sa naissance. Pas moins de rept rédacteurs se sont suc-

cédés à cette fonction depuis dix ans; la plupart d’entre eux

assumèrent à la fois le travail de direction et de rédaction. Hé-

bert, Bouchard, Cliche, Pelchat, Langlois, Marquis, autant de fi-

gures bien connues des fidèles lecteurs du Progrès.

Il y a deux ane, la direction actuelle prenait l’affaire en

mains et elle n’a cessé da travailler à la réalisation d’un voeu

que M. Alfred Hébert exprimait ainsi dans le premier numéro:

“Notre but est de mieux faire connaître St-Georges et la région,

ses industries, ses institutions, son activité dans les domaines so-

cial, culturel et sportif afin que cette région continue de pro-
gresser.

Prochainement, nous soulignerons d’une façon plus complète

ce dixième anniversaire du Progrès de St-Georpes.

La Beauce artistique

 

Notre région fourmille de beaux talents dans le domaine musi-

cal. Le populaire concours d’amateurs qui vient de prendre fin

par la victoire de Miie Madeleine Poulin en est une preuve de plus.

Pendant plus de vingt semaines, le Salon du Meuble a offert au

public des programmes très appréciés et quelques-uns des artistes
qui y prirent part étaient extrêmement doués.

Il est regrettable que nos jeunes n’aient pas plus de facilités

pour développer des aptitudes aussi remarquables. Le concours

du Salon du Meuble aura eu pour effet de mettre en relief le
nombre et la qualité des amateurs qui nous entourent. Il est sop-

haitable que cette initiative se répète l’an prochain.

Notre patron...

Saint Georges est le patron de nos deux villes, de la paroisse-
mère et... de notre journal. Vendredi, l’Eglise célébrera l’anni-
versaire de sa mort. Soldat et martyr, Georges possédait des
vertus admirables qui en font un modèle de courage et de dé-
vouement.

(suite à la page 16)

 

du concours d'amateurs
La série de programmes présentée par le Sa-
lon du Meuble se termine mercredi dernier. —
Cinq finalistes se disputent le grand prix de
$100.00. — Orchestre de Charlie Skinner en
vedette.

UN MILLIER DE SPECTATEURS
Mlle Madeleine Poulin, brillante

chanteuse de St-Prosper, a rempor-

té mercredi dernier le grand prix
offert par le Salon du Meuble Enrg.
au vainqueur d'une série de con-

cours d’amateurs présentés cha-

que semaine depuis l’automne der-
nier. La finale eutlieu le 14 avril
au Théâtre Vimy et plus d’un mil-

lier de spectateurs s’entassèrent

dans la salle du spectacle pour as-
sister à ce programme de choix.
On dut même refuser plusieurs

centaines de personnes à l'entrée
faute d'espace.

Cinq finalistes furent admis à
concourir pour le grand prix et ce

n’est qu'après une longue séance

que le jury rendit son verdict en
faveur de Mlle Poulin. Cette déci-

, Navait slirement pas volé son suc-

 

sion fut saluée par des applaudisse-
ments prolongés et la gagnante

cès car elle fit son tour de chant
avec heaucoup de brio. Après sa

victoire, Mlle Poulin eut même la

gentillesse d'accorder un rappel.
Les propriétaires du Salon dul

Meuble Enrg, MM. Jean-Paul Veil-
leux et Paul Lacroix, présentèrent
le cadeau à la gagnante «L offrirent

aussi des prix de consolation de
dix dollars à chacun des autres
concurrents.  
Pour agrénrenter la. soirée, lu di-

rection du Salon du Meuble avait

retenu les services de Charlie

Skinneret son orchestre de Québec.
Ces artistes invités ne ménagèrent

(suite à la page 16) |
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La débâcle fait fuire toutes

sortes de folies !

©
On à vu Suzanne PP... dvscen-

dre a Beauceville en robe de so-

re.

9
Elle se croyuit déja en ete

peut-étre; quel optimisme !

®
Lu cabane à sucre provoque

aussi des a«nomulies semblables,

®
Guy et Henri trouvèrent l'eau

d’érable trop sucrée, ils la rédui-
sirent au gin. La saveur change

mais les effets sont parfois les
mêmes...

@
Vraiment, notre cmt Paul «

des talents spéciaux pour la co-

medic. IL U niaque su potion

en se lungçant dans les meubles.

©

Un peu plus et les jures lui de-

cernaient le premier prix du con-

cours d’amateurs.

®

Gaetan vient de gagner son se-

cond priv à la chasse aux cor-

neilles. On pourrait dire de lui

qu'il est un héros... cornclien.

MORT ETRANGE
Beauceville (DNC) — Mme Ma-

thias Poulin, née Annette Giroux,

âgée de 54 ans, a été trouvée morie,

dans :on lit aux petites heures

mercredi dernier, à Bzauceville.

Une enquête du coroner, tenue sous

 

Imprimé à St-Joseph de Beauce, mercredi, 21 avril. 19

rnier pour résoudr: une quantité
leil sous son munteau de fourru-!

  
la présidence du Dr Rodolphe Ma-

heux, a résulté en un verdiet d-.

mort accidentelle
l’absorption trop considérable d’al!-

cool frelaté. Les funérailles de la

victime eurent lieu mardi matin à

Beauceville.

CONCERT LE 10 MAI
La population de

aura le plaisir d'entendre la fan-

fare locale dans un grand concert.

conjointement avec la chorale de

Ville Ouest, au théâtre Royal. lun-

di le 10 mai à 8 hres p.m.

Le publie aura- l'occasion d'ap-

précier tout le travail accompli du-

rant cette période de réclusion. qui

fut consacrée à l’étude de la mu-
sique ainsi que de nouvelles pièces.

Ce programme, dont nous vous

donnerons plus de détails prochai-

nement, comportera des morceaux
qui n’ont jamais encore été joués

à St-Georges.

Beaucoup de changements ont

été accomplis dans le corps musi-!

cal, des nouveaux sont venus pren-.

dre les places de ceux qui se sont

retirés, d’autres ont changé d’ins-

trument afin de pouvoir balancer

les partitions,

(suite à la page 16)

attribuable à-

St-Georges

Notre lait ajoute de la vie à vos

années et des unnées à votre vie,

54 VOL. NX. No 1 Rédacteur : Roger BOLDUC, B.A., Tél. 681

tout St-Georges
La Ville-Est adopte à son tour un règlement à
la suite des autres municipalités. — Période de
nettoyage du 9 au 22 mai. — Projet de contrô-
le de la vitesse parl’électricité.

SEANCE TRES CHARGEE

Le maire el les échevins de Ville ont adopté différentes mesures

Su-Georges ont siégé jusqu'aux, dans ce domaine depuis quelques

petites heures du matin vendredi | mois.

 de problèmes soumis à leur atten-| Dans l'Est, le règlement No 57tion. | déclare que toute danse est prohi-
| bée dans les salles ou endroits pu-

Le plus important d’entre eux { blies; toutefois, la maire ou le pro-
avait trait à la règlementation de | maire sont autorisés à émettre un
lu danse dans les limites de la [permis spécial à l’occasion d’une
viDe, On => rappelle que la Ville- fête de famille, d’un anniversaire
Quest «ct St-Georges-Est-parvisse | (suite à la page 16)

CORTZOLE DE LA VITESSE
 

     
     

    

  
VITESSE M

CONTROLEE
“af

a
ECTRICAI 1

TIM

  

 

   
       Fas
3

 

 

 

Si la ville décide d’adopter le sys-
téme présenté dans cette photo, il ne vous sera plus possible de

@ Automobilistes, attention !

discuter sur la vitesse de votre véhicule. En effet l'appareil que

le mreire Jozaphat Poulin tient ici dans ses mains est spécialement
conçu pour contrôler électriquement la vitesse des automobiles.
Ceite machine. nommée “Speed Watch” par son inventeur, est mi-
se sur le marché par la Cie William Scully Ltd de Montréal. Son
repié-chtunt, M. Lionel Boileau, en donna une démonstration pra-
tique devant les autorités civiles de notre ville, quelques consta-
bles et les officiers de circulation dudistrict. Le cadran est relié
à des fils qui traversent la rue à deux endroits distants d’environ
130 pieds. Le temps que met la voiture à franchir l’espace qui
sépare les deux fils indique avec précision la vitesse de cette mê-
me voiture. Lu représentant de notre journal a profité de cette
déronstrat'on pour croquer le groupe ci-dessus dont le vue seu-
le suffirait à faire véduire la vitesse de l'automobiliste le plus au-
dicieux. De guuche à droite: MM. Laurent Roy et Wilfrid
Champagne, évhevins, M. Randall Pozer, chef de police, M. Josa-
phat Paulin, maire de Ville St-Georges, M. Henri Morin, consta-
te M, Nicholas Tawell, pro-maire. La photo du bas montre
le eroupe entier qui assistait à la démonstration. Ce groupe com-
prenait plusieurs personnes de Beauceville ct des autres localités.
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Le Saint-Siège et les
aumôniers militaires

par le chef d’escadrille

Léo Lufrenière, O.M.I.

Trois ans se sont écoulés depuis

la création au Canada d'un “dio-|
cèse” national pour les membres

des forces armées du pays. Le dé-

cret autorisant l’établissement de

ce nouvel organisme fut émis par

le Vatican le 17 février 1951, mais

sa publication officielle ne date

que du 2 juillet de la même année
La décision du Saint-Siège ne si-

gnifie pas évidemment que l’Eglise

ait tardé à réaliser le: besoins re-
ligieux du personnel militaire cana-

dien. Au contraire, Elle avait déjà

fourni un corps bien organisé d’au-

môniers militaires qui durant le

dernier conflit, se dévouèrent sans

relâche pour le bien spirituelle des

membres et s'acquièrent une réputa-

tion enviable. Par ailleurs, le geste

déci-if du Saint-Siège laisse enten-
dre clairement que, pour une assez

longue période de temps, le Cana-

da. tout comme plusieurs autres

pays, aura à son service un vaste

organisme militaire puissant et

permanent. Il est fort probable

aussi que l'expérience acquise en

|
|
|

temps de guerre ait prouvé qu'un

“diocèse” militaire distinct ‘répond  mieux aux besoins spirituels des fi-

dèles qui ont embrassé la carrière

militaire pour travailler à la dé-

fense de leur pays.

La décision du Saint-Siège sui-

vit la fin des hostilités alors que
le peuple hésitait encore à croire
que la guerre froide succéderait au

conflit armé, Aussi bien est-ce pro-

bablement là la cause de l’absence

de publicité qui marqua cet événe-

ment. Mêrae aujeurd’hui, malgré

l'expérience acquise en temps de

guerre et la décision significative

adoptée par le Vatican il y a trois

ans, le diocèse qui doit voir au
bien-être spirituel des marins, des

soldats et des aviateurs du pays n’a

pas encore attiré suffisamment de
prêtre pour assurer aux nôtres

les secours spirituels essentiels. Le

manque d’aumôniers en service

actif est d’autant plus regretta-
ble que le gouvernement canadien

a pourvu à l’établissement d’un

nombre considérable de postes d’au-

môniers militaires dont plusieurs

sont demeurés jusqu'ici vacants.

L'Eglise ne répond done pas adé-
quatement à un besoin que même

l'autorité civile reconnaît.
Le Saint-Siège est sans doute
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conscient de la gravité du problè-

me en jeu. De fait, en plus de
l’Ordinariat militaire créé pour le

Canada en 1951, il en établit un

pour l’Espagne le 5 août 1950, un

pour le Brésil le 6 novembre 1950,

un pour les Philippines le 8 dé-

cembre 1950, un pour la France le

26 juillet 1952. Lors du dernier

Concordat signé avec l'Espagne,

le Vatican prit soin d’incorporer
dans le traité l’entente qui avait

été faite relativement aux aumô-

niers militaires. En avril 1951, une

directives générale fut adressée à

tous les Ordinaires militaires et
le 2 juin 1951, dans une lettre aux

évêques d’Espagne, le Saint-Siège

exprimait sa profonde sollicitude

à l’égard des membres des forces

armées. :

La situation spéciaie dans la-

quelle se trouvent les membres des

forces armées est la raison prin-

cipale qui a poussé Rome a prendre

ces mesures extraordinaires. À

maintes reprises, les décrets de

l’Eglise affirment que les fidèles,

dans quelque partie du monde qu'ils

se trouvent, s’attendent à voir en

vigueur les mêmes lois générales,

comme il convient à une religion

universelle. Cependant, :le Saint-
Siège se rend compte qu’il lui faut

prendre en considération les be-

soins nouveaux propres à ses en-
fants qui vivent en des circonstan-

ces spéciales et qu’il lui faut accor-

der les exemptions nécessaires sans

pourcela aller à l’encontre des rè-

glements des diocèses où se trou-

vent des établissements militaires.

“L’Eglise encourage continuelle-

ment ces initiatives qui tendent à

augmenter la gloire de Dieu et à

procurer plus efficacement le sa-

lut des âmes” lit-on dans le décret
destiné à la France.

La lettre adressée aux évêques

d’Espagne spécifie avec encore plus

de précision les circonstances spé-

ciales propres à la vie militaire.

Dans ce domucent, le cardinal

Piazza fait ressortir qu’en raison

du grand nombre de jeunes gens

enrôlés dans les forces armées où

la surveillance des parents et les

autres protections habituelles du
foyer font défaut, il faut accorder

une attention particulière à ces

jeunes militaires afin de compléter

leur formation religieuse et leur

procurer l’aide spirituelle néces-

saire pour qu’ils fassent un usage

prudent de leur liberté accrue.
“Le ministère militaire est si ur-

gent et si différent, d’ajouter Son

Eminence, que seuls les prêtres les

mieux renseignés et les plus pieux

devraient v être assignés, en accor-

dant la préférence à ceux qui sau-

ront s’adapter à ce nouveau genre

de ministère”. C’est la raison prin-

cipale pour laquelle le Saint-Siège

demande à chaque évêque de met-

tre sur un pied d’égalité l’apostolat

auprès de ses diocésains et celui

à l’égard des militaires et, consé-

quemment, de donner à l’Ordina-

riat militaire des prêtres aptes à
ce travail.

Bien qu’il n’y ait eu aucune dé-
claration publique à cet effet, le

Vatican, désireux de contribuer à

promouvoir une saine coopération

entre l’Eglise et l’Etat en Espagne

s’est toujours appliqué — quoique

l'Eglise espagnole, en raison de

la guerre civile, n’eût que très peu

de prêtres disponibles — à faire

sa part pour assurer aux forces

armées de ce pays un nombre suffi-

sant d’aumônier. Et Son Eminen-

ce le Cardinal Piazza conclut ainsi
sa lettre aux évêques espagnols:

“La sollicitude manifestée envers
les militaires produira les plus heu-

reux fruits tant pourla société ci-
vile que pour l’Eglise”,

Ie profond intérêt que la Va-

tican a toujours manifosté pour le

bien-être spirituel des militaires
e:t démontré dans une clause que

l’on trouve dans presque tous les

documents relatifs à l’apostolat des

aumôniers militaires, Dans une di-

rective générale adressée aux Ordi-

naires militaires, le Saint-Siège
établit clairement que les prêtres

(suite à la page 10)  
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TELEVISION DANS LA BEAUCE
Voici une nouvelle qui réjouira beaucoup de monde, spécia-

lement ceux qui espèrent recevoir bientôt de bons programmes

de télévision.
Depuis assez longtemps, nous entendons parler d’un poste de

télévision d’une grande puissance qui doit s'élever sur le mont
Washington dans le nord du New-Hampshire, Jusqu'à date, il a-

vait été impossible d'avoir des informations officielles à ce &u-

jet et voici que nous vehons de découvrir l’article qui suit sur un

journal américain.
L'auteur de cet article, M. John W. Guider, président de la

Mont Washington T.V. Inc, parlait récemment comme invité
d'honneur à un diner-causerie du Club Rotary à Settleton. Selon

lui, le 4 juillet 1954 sera la date d'ouverture de ce nouveau poste

sur le mont Washington. Les dépenses prévues pour l’érection de

ce poste sont de l'ordre de $9 millions et la montagne choisie a 5

fois la hauteur de l’Empire State Building: on sait par ailleurs

que 7 postes de télévision émettent du haut decet édifice.

M. Guider continue en déclarant que l'émetteur du mont
Washington pourra desservir des millions de récepteurs dans un

territoire couvrant 90% de l'état du Maine, du New-Hampshire,

du Vermont, du Mass. du Québec et d’ailleurs, Le nouveau poste
est considéré comme un monstre géographique avec ses studios

au Rocker Inn a Polant Spring, Me.

Les meilleurs programmes de quatre réseaux américains se-

ront reçus à ces studios par micro-ondes directement de Boston

pour être retransmis au Mont Washington à 50 milles par le pro-

pre micro-ondes système de la Corporation. La compagnie aura

de plus un bureau d’affaires à Portland et un bureau de ventes à
«- Boston.

x Ce poste sera le plus gros poste de Ja Columbia Broadcasting

* et comme le disait M. Guider, il transmettra les meilleurs pro-
$

+ Rrammes de quatre réseaux différents. L'érection de ce poste à
NS 6,288 pieds d’altitude est un projet d’une grande envergure. car

$
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jamais encore, on n'est parvenu à ériger une anteNne à une si

+ grande hauteur où la température est toujours très basse et ou le

& vent a une vélocité moyenne de 58 milles à l’heure. La plus gran-

% de vitesse du vent enregistrée sur le mont Washington fut de 231

milles à l’heure, chose presque incroyable quand on sait que la vi-
% tesse au cours d’un ouragan est de 70 milles. Cette construction

à sera done un chef-d'oeuvre de solidité et les ingénieurs devront

% faire des prodiges pour arriver à maintenir leur antenne debout.

« (fin de la causerie).

X La région de la Beauce recevra sûrement les programmes té-

x lévisés par le mont Washington qui aura une puissance de 100

mille watts puisque St-Georges n’est situé qu’à 134 milles de cet

% endroit. N’oulffioNs pas que sur les hauteurs de notre ville et de
2 la région, On recoit les programmes de Montréal (152 milles) qui

* W'a qu’une capacité de 1500 watts.

3 T1 est donc permis de dire, chers lecteurs, qu’il n'est pas trop

, tôt pour faire l’acquisition d’un appareil récepteur de T.V. et de

& penser a l'installation d'une antenne capable de capter tous les
2 postes a venir.

Cependant, ne faites pas l’erreur d'acheter un T.V. de n’im- $

% porte quel vendeur qui ne connait même pas le premier principe %

3 de la télévision. car cette erreur vous coûtera beaucoup d’argent x
« quand vous serez appelés à changer votre installation imparfaite.

$ Par malheur, il y a déjà des vendeurs Con devrait dire des “vend

2 tout”) qui passent dans les petits villages et chez les cultiva-

< teurs pour exhiber des appareils de T'.V. et tenter de prendre des

à commandes sur le champ sous prétexte que tantôt ils seront très

4 rares et qu’on ne pourra faire remplir sa commande sans beau-

& coup de retard.
» Ces vendeurs oublient cependant de dire ce que coûtera l’ins-

: tallation de l'antenne; bien plus, ils ne parlent même pas d’an-

3 tenne. Nous le repétons, ne faites pas derrcur. Voyez un techni-
cien que vous connaissez et facilement convocable par téléphone.
Il pourra vous dire exactement ce qu’il vous faut et surtout, il

vous donnera service et réparations en cas de besoin.

& Sans qu'il vous en coûte un sou, Catellier Radio et Télévision

K vous offre 2 techniciens compétents qui étudient ‘a théorie et la

% pratique de la T.V. depuis trois ans, Ils sont en mesure de vous

© servir parfaitement et vous donneront tous les conseils nécessai-
res.

3 Catellier Radio & Télévision peut aussi vous fournir les mar-

$ ques les plus réputées en télévision. Car, n'oubliez pas qu'il y a

4 des compagnies très réputées dans le domaine de la radio, mais

% qui fabriquent des appareils de télévision très inférieurs. Cet
@ avertissement n’est pas de nous, mais fut lancé par le bureau

& d'investigation canadien,

« Nous vous conseillons de suivre attentivement ces commen-

taires que nous publions chaque semaine dans “Le Progrès de St-

Georges”. Ils seront très utiles pour l’achat de votre appareil.

Trois postes privés québecois seront en opération d'ici quel-
ques mois, voici quelques détails à leur sujet.

localité appel canal vidéo aud. haut. ant. ouv.

Rimouski CJBR-TV 3  32.5kw 19.5kw été 1954
Québec CFCM-TV 4 1,27%kw  .685kw 521 mai 1054

Sherbrooke CHLT-TV 7  173kw  &.8kw 1848

Mesdames et messieurs, ne faites pas d’erreur:
avant d’acheter un appareil de télévision, consultez
votre technicien Armand Catellier de CATELLIER
RADIO ET TELEVISION SERVICE qui vous
déclare que la télévision est la plus belle application
pratique des sciences modernes.

Pour le meilleur, achetez PHILIPS, l’appareil
qui a subii de solides épreuves dansla région depuis
2 ans: VISION ET AUDITION D'UN REALIS-
ME FRAPPANT.
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SPECIAUX INCOMPARABLES
Profitze de ces bas prix chez “SCHAEFER”

  GILETS POLO
COs LuaS DE BAIN pour

ROBES DE our dames, “Pot-Pourri”, à 14 ans, avec
CHAMBRE tol quel, en lastex, coton im- motifs indiens

en coton imprimé priméet nylon brossé, un ou Manches longues

grandeurs 12 à 54 deux vicees .
$1.59 $1.69 $1.19

BASGOLF, 2, 4, 6, 8 ans, luine, boutt élastique, haut élusti-

VASTECRC du moulin. BaTE A 10% DE REDUCTION.

69

SETS DE RIDEAUX en plastique, 3 morceaux, imprimé
fleuri, avec frange…. … Law $1.39

ROBES DE COTON imprimé, pour fillettes de22 à 10 ans 98
SALOIETTESd’enfants, 2, 4 et 6 ans .... ol ; 48
SALOPETTES en corduroy, 2, 4 et 6 ans …. … … 81.19
TAPIS CIRE en coupons de 51” de large, la verge Ce AY
MARQUISETTE de Celanese, 46” large, la verge .... ... 49

FIL A TISSER “lan Richard” 2- 16, toutes couleurs, Ib $1.15
NAPPE CARREAUTEE, carreaux 17, rouge, bleu, jaune ;

vert, etc, 54” de large, la verge …. …. $1.09

DAMAS A NAPPE 54” de large, blanc, petits ou gros ;

motifs fleuris, la verge

....

=~... $1.29
DAMAS jaune or et péche, 54’" large, ‘achat spécial, _.

la verge … …. $1.39

NAPPE de table, ‘couleurs unies, tissage à ‘carreaux,

52 x 52”, chacune … cre

Lee

eee es $1.29

NAPPE de toile de soie fleurie, avec 4 napperons er $1.89

PLASTIQUE 54”, épaisseur 5 gauge, pour recouvrir lit ‘de
bébé, etc, motifs d’animaux sur fond bleu pâle, rose
et jaune, la verge …

PLASTIQUE36”,fleuri, pour draperies ourideaux de ;

cuisine, ete, la verge cr eee 05 vu … 29

TOILES A CAMIONS

64

No 10, 72" de large, la verge ree §2.20
Toile 11%14 onces, pour cannot, 60” de large, in vge  $1.40

Toile 11% onces, pour cannot, 72” de large, la vo

|

$1.80

SATIN imperméable, nylon 58” de largeur, gris, ;

brun, etc, la verge …. … . . 81.89

POPELINE imperméable 44” ‘de largeur, brun, gris, ;

marine, la verge ..

.….4.1

are 0e $1.20

COTON carreauté bleu et blanc, 37” de largeur pour ;
robes et. chemises, la verge 29

CHAMBRAYcarreauté à robes ot chemises, 36” .61 ve

CHAMBRAY de soie Cintella, 36” de largeur, rouge et
rouge, rayé, pour l'ensemble voue ve a a. $1.19 vp

BAROLEUM

COUPONS DE PRELART FINI BAROLEUM:
grandeur: 9’ x €, … 85.40
grandeur: 9’ x … 88.00
grandeur: 9 x 9 … 59.40
grandeur: 9 x 107° $10.00
grandeur: 9° x 12" $11.50

PANTALONS de gabardine pour garçons, 8 à 14 ans … 53.59
Notre lot de plastique à la verge pour 1951 est

maintenant arrivé.
Venez voir notre assortiment. 277-367-517 et
Prix raisonnables . …. 33 à 49 la verge

ENSEMBLE de nappe ett de4napperons en1 dunwe, La
nappe mesurant 52” x 52°. . les 5 morceaux 51.59

CENTRES de table, ensemblesde 5 morceaux nylon
.98 l’ensemble

72" de largeur

SERVIETTES, 36” de largeur, imprimées, motifs papillon sur
blane, l’idéal pour la plage ou pour décoration $1.49 la vg

CRETONNE imprimée, numéro F-8860, fond vert ou rouge feu
39” de largeur, valeur régulière 81.19 la vg 65 la ve

OVERALLS et l'ANTALONS d’enfanis, 2-4-6-8 ans, en velours
cordé eee eee ee $1.29

DESHABILLES pour“dames, en coton imprimé, motifs gros et
petits, 10-46 1 ... .. 81.59

ROBES d’enfants, tricotine carreautée et chambrée
2-4-6-8 ans ... . 98

COUTIL à plumes, de marque Mayfair, garanti, 36” de largeur,
rose-pâle avec petites fleurs rouges ee 98 VE

FLANELLETTE imprimée "de marque Arcadia vee A2 la vg
TABLIERS à thé, avec frange …… -29 ch. ou 4 pour $1.00
160 COSTUMES DE BAIN pour dames: un lot d’une pièce, en

tricot de lastex et un autre lot de costunres deux-pièces en
coton imprimé, valeur régulière $7.95

Tant qu'il y en aura $1.59 ch.
ENSEMBLE de rideaux de plastique, 3 morceaux, pour cuisine

et chambre de hain, imprimés, bulles de savon sur fond bleu,
jaune, rose, hlane ou noir, avec frange … 3 morceaux $11.39

DÉBARBOUILLETTTES minces … … 2 doz. pour $1.00
CHEMISES pour garçons, 6 à 14'5 … .98
PETITS GILETS à manche longue pour enfants, ‘on tricot de

coton etlaine, 4 à 16 ans, motifs décoratifs montrant des “eow-
boys” ou des indiens . 21cu ue .98 ch.

ENSEMBLES pour bébé, comprenant Dmorceaux, en laine
un gilet, un bonnet et des bus .. …. . l'ensemble $1.89

BRETELLES renforcées pour hommes, marque Police 59
BRETELLES pour garcons, numéro 8-805 ... ... 29 ch.
MOUCHOIRS à pois S-RB, rouge, bleu ou vert . 2 pour .26
MARQUISETTE Celanese, 45” de largeur, jaune, vert, bleu

blanc, champagne el éeru Le Le 10 verges $1.49
TAPIS Catisquan de genre Carillon, gaufré. et fleuris, 9 x 12,

vert foncé, vert pâle, vieux rose ct gris: le feutre est fourni
gratuitement. Ce feutre est de numéro F-M40 $159.5

PIQUE brodé ainsi aue dentelle brodée, teintes pastelle, ha
de largeur, jaune, rose, beige, bleu, mauve, excepté le blanc.
Valeur régulière jusqu'à $3.00 .... 5 la ver

PIQUE blanc. brodé ainsi que “lawn” reet hroderie suisse
$1.98 la verge $1.98 à $5.98 Ta vg

COMMANDEZ C.O.D. — MALLE

Mme |. SCHAEFER ENR.
Boite 364 Drummondville, Québec 

enfants de ©

  
 

D'OEUF A POUSSIN
Il ne s’agit pas de savoir qui de

l’œeuf ou de la poule est venu le

premier. Peut-être cette

question  continue-t-elle d’agiter

maints théologiens. Laissons-les à

leurs chères approximations. Là

n’est pas notre affaire: nous n’a-

vons pas la prétention de pouvoir

trancher pareil débat, et moins

encore la compétence.

L’apparition de la couveuse arti-

ficielle a d’ailleurs porté un dur

coup aux espoirs de la poule et

depuis la querelle a perdu beau-

coup d'intérêt. A l’opposé de ces

jeux souvent stériles, ‘au-dessus
de la mélée”, choisissons plutôt le

rôle sans danger de spectateur pur.

Tentons d'atteindre à cette espèce

d’état de grâce scientifique où la
neutralité est de rigueur. Car voilà

que nous serons les témoins privi-

légiés d'un phénomène qui, pour

être quotidien, n’en converse pas

moins un étrange pouvoir d’envoû-

tement: celui de l'apparition de la
vie et de la lente formation d’un

être multicellulaire.

On dit ‘bête comme un oeuf”.

Tout le monde est d’accord sur ce
point: un oeuf, ça n’a rien d’ins-

pirant. Mais un oeuf fécondé, c’est

déjà moins bête puisque. fécondé,
l'oeuf possède déjà tout ce qu’il

faut pour devenir un être vivant.
Il n’y a plus alors qu’à le combler

de chaleur, d’humidité et d’air. Ce

coeur qui bat dans l’ambryon, c’est

celui du poussin, Drôle de coeur,

songe-t-on, que cet étrange tube

tordu. On a du mal à eroire qu’il

s’agit là de l’organe le plus cons-

tamment à l'épreuve et le plus

infatigable chez tout animal. Au

début, bien sûr, tout est chaos.

Peu à peu cependant des lignes da

force se dégagent de cette masse

informe jusqu’à ce qu’on y recon-

naisse le profil classique du pous-

sin, quelques jours avant qu’il ne

commence de cogner à la coque de

l’oeuf, réclamant avec fracas sa

délivrance,

Pour réaliser ce court métrage

sur “le développement embryonnai-
re du poussin”, l’Office national

rauite à la page 6)

Le Coin du...
fsuite de la page 11)

touche les âmes. Le succès serait
plus assuré si nous demandions à

sa Très Sainte Mère, spécialement

durant cette année mariale, de pré-

senter notre demande à Son Divin

Fils. Nous pourrions ajouter l'of-

frande de quelques petits sacrifices
pour toucher davantage le Coeur

de Jésus.

Nous seconderons nos premiers

efforts par: l’Exemple. Un i-
gueur qui n’est fidèle à sa com-

munion mensuelle, à ses réunions,

aura des difficultés à convaincre

son candidat de ses devoirs de li-

gueur. Nous devons donner Pexem-

ple en tout et partout. Rappelons

ici que les médisances, les calom-
nies et les rancoeurs n’ont jamais

gagné les coeurs et sauvé les ames,

Pratiquons la grande loi de l’amour

Fais à ton prochain ce que tu vou-

drais qu’on te fit à toi-même.

Nous terminerons notre travail

par: La bonne entente. Nous de-

vons civer une sincère amitié pour

gagner la confiance de notre hom-

me. Il est si facile de s’entendre

avec un bon ami quand nous lui

voulons son bien. Nous pourrons

lui expliquer sans respect humain

les principaux devoirs d’un ligueur

communion mensuelle. pratique

d'une vie meilleure, apostolat dans

son milieu, cte.

Si nous mettons cette tactique

en pratique, nous rerons heureux
de constater que d'ici peu notre
ligue aura augmenté son actif de

plusieurs nouveaux bons membres.

Résolution: Préparons

dans notre milieu un beau cadeau

pour le Sacré-Coeur:
gueur.

grave |
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POURQUOI
avoir les mains
comme ceci

QUAND
en 9 jours seulement,

grâce aux

GANTS
PLAYTEX

marque déposée

"LIVING"
en latex doublé

de tissu,

 

VOUS
pouvez avoir des

mains plus douces,
plus lisses et plus

belles, comme
celles-ci...

 

tout en protégeant
votre manicure !

@ doublés de tissus...

aucun inconfort dù

à la transpiration !

© sensibilité du toucher …

vous pouvez ramasser
une épingle !

@ surface non glissante. ..

vous maniez le cristal

en toute sécurité!

@ longs poignets à revers

protection contre dé-
gouttures et éclabous-

sures!

@ moulent la main...

ne gênent pas ses
mouvements!

$1.49
.et le premier manicure

que vous épargnerez vous
les remboursera!   

 

Vous n'avezjamais
connu une telle douceur

 

Couverture Wondersof+
Incomparablement douce—extra-forte
—sûrement absorbante. Vous apporteun
eonfort durable entièrement nouveau.

BOÎTE DE 12

40c

2 pour

79

Merveilleuse! Nouvelle!

PERMANENTE

N'EXIGE AUCUN
NEUTRALISANT!

* car Prom se neutralise
automatiquement

«‘‘Prend’’ chaquefois

e Ondule avec tout bigoudi
de plastique

seulement $1.75

 

La Pharmacie ST-GEORGES Enrg.
Benoit Morin, ph. licencié

prescriptions remplies avec soin

1ère Avenue - Ville ST-GEORGESEst
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ST-THEOPHILE
|

M. et Mme André Bourque, de, menade à Honfleur, dans sa famil-
New-York, chez MM. et Mmes

: Jean Bourque et Pierre Bourque,
SUR LA TOMBE DE MME

ROMEO VIGNEAULT
+

et autres parents.

M. et Mme Fabien Poulin, de

Lewiston, chez M. et Mme Napu-
Grand'messes: M, et Mme Louis aon Poulin.

Tardif, M .ct Mme Jean Champa- M. et Mme Dominique Doyon,

gne, Mme Alice Collins, de Le- de St-Gabriel, chez Mme Vve Al-
wiston Me, La Fraternité du Tiers-

Ordre, de St-Théophile, M. et Mme

Pierre Rancourt, St-Martin, M. et

fred Doyon. .

M. Raymond Bourque, étudiant

à St-Jean d’Iberville, chez ses pa-
Mme Charles Rancourt, St-Martin, pants.
M. Aimé Carrier, St-Théophile, M.

et Mme Wiibrod Vigneault, Qué- St-Georges
bec, M.

Mégantic,

et Mme Arthur Giroux.

M.

M. et Mme Gérard Poulin, de!sa famille après quelques mois de

| travail dans le Maine., visitent des parents.

M, Albany Pomerleau, étudiant

et Mme Georges- en Médecine à Laval, dans sa fu-
Aimé Vigneault, St-Théophile, M. mille.
et Mme Eddy Bourque, St-Théo-

phile.
Mlle Aline Pomerleau, «le Sher-

brooke, chez ses parents, M. et
Messes privilégiées: M. Evode Mme Ephrem Pomerleau.

Rancourt. St-Martin, Mlle Moni-

que Rancourt, St-Martin, M. et

Mme Dominique Gaudet, St-Théo-

phile, M. et Mme Henri

champ, Chambly, Mlle Angéline

Vigneault, Chambly, M. Charles-

Edouard Rancourt, St-Théophile.

M. et Mme Jules Parent, Québec.

M. et Mme John Jones, Québec.

Mme Honoré Cormier, St-Théo-

phile, M. ct Mme Jos. Vigneault,

Beau-,

i

M. Victorien Veilleux, de Sher-

brooke, chez M. et Mme Mathias
Veilleux.

M. Marcel

chez ses parents, M. ct Mme Gil-
bert.

Mme Laurent Poulin.-de retour

de l’hôpital de Beauceville.

Mario Rodrigue, enfant Jd. M

et Mme Raymond Rodrigue, à

l’hôpita] de Beauceville, pour y su-
St-Théophile, M. et Mme Dollard bir des traitements.
Pépin, St-Théophile, M. Cléophas

Vigneault, St-Théophile, M. Roger

Lachance. St-Côme, M. et Mme
Jean-Marc Lapointe. Québec, M. et

Mme Paul-Eugène Beaudoin, Qué-

bec.

NOTRE-DAMEDES PINS
(DNC)—VA-ET-VIENT:
MM. lex abbés Laurent Poulin

et Arsène Bourque du Séminaire

St-Georges dans leur famille à l’oc-

casion du congé de Pâques.

M. Paul-Emile Doyon, élève en

Philosophie I du Séminaire de St-

Georges dans sa famille à l’occa-
sion de Pâques.

Mlle Jirannine Bourque, étu-

diante à l'Ecole Normale de Beau-

ceville de passage dans sa famille,

M. et Mme Philippe Bourque,

Mlle Rita Poulin, étudiante à

Thetford, dans sa famille pour

quelques jours de même que Mlles

Dorothée et Huguette Poulin,

Québec. chez leurs parents, M.

Mme Laurent Poulin,

de

el
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* Confiez-nous vos réparations de carburateurs! *

 

SAINT-RENE
Succès scolaire au couvent:

9e année

 

 

1—Réjeanne Maheux 86.

2—Marie-Claire Giguère 86.

3—Lorraine Drouin 3.

4—Micheline Roy 82.

5—Cécile Thibodeau sa.
7e année

1—Thérèse Poulin 80.

2—Huguette Roy TS.

6e année

1—Marcelle Poulin 87.

2—Jeannine Mercier 83.

“ 3—Fleurette Maheux 78.
5e année

1—Céline Mathiou SI.

2—Mariette Maheux SI.

de année

1—Monique Caron 86.

2—Murielle Vachon 83.

Je année

1—Réjean Roy s4,

2—Ginette Grondin 83,

#—Gervaise Thibodeau 83.

4—Andrée Caron 82.

2¢ année

1—Bernadette Roy O04.

2—Nicole Roy 92.

3—Annette Poulin 91.

4—Nicole Giroux 85.

5—François Lemelin 84.

6-—Noella Maheux a.

7 —Mircille Mathieu TR,

VA-ET-VIENT:
M. le euré abbé F. Blais, en pro-

JIBS.
- > 02 Wt NV SNS"

20

“a dg
hd . ° , “ 4

5 Travail exécuté par un expert qui a ë

€ une formatinn des manufacturiers de *

carburateurs. €
bd A . a,
‘ Epargnez sur votre millage en faisant °

€ faire une mise à point de votre car- ©
“

2 burateur. $
ve

® ee; SPECIALITES $
> ” ” ‘ +,

‘ Curburateurs, générateurs, démareurs, €
es * 2

ss batteries, ignition. .
*

ee Da

sa *
LL °

e
a» Rue du College

* TURCOTTE ELECTRIQUE ENRG. |;
Tél.: 321 St-Georges O. %

|

 

Gilbert, de Québec.

ont eu leur réunion mensuelle, Un

; bhis Vachon, -ccrétaire et qui s’est

 

|

 

le ainsi que pour célébrer le ser-

vice anniversaire de sa mère, Mme

Xavier Blais.

M. et Mme Roland Talbot de St-

Prosper. M. et Mme Roméo St-Yves

de Trois-Rivières, M. ct Mme Wil-

{rid Maheux, de St-Georges, tous

enfant de M. et Mme René Maheux.

étaient promenade chez leurs

parents, à la résidence de M. Rene

Maheux.

M. Roland Caron, de retour dans

cn

NAISSANCE:

Le 5 avril, fut baptisé Joseph.

Léo, Claude, enfant de M. et Mme

Irénée Grondin (Annette Lessard).

Parrain et marraine, M. et Mme

Léo Roy. de St-Ephrem, oncle et

tante dé l’enfant.

CERCLE DES FERMIERES:
Le 13 avril, les dames fermières

nombre considérable de dumes fer-

mières se firent un plaisir d’assis-

ter à cette réunion grâce au di-

vouement inlassable de Mme Del-

donnée la peine d'orguniser des :

réunions dans tous les rangs, afin

de faire le plus de recrutement

possible.

ST-COME
VA-ET-VI*NT:

M. Henri Champagne.

Eveline, Lise. Etiennette

& Montréal par affaives.

M. Fernand Champagne. Mlle

Hélène Dumas de Québec étaient

parmi nous,

de

pa-

 
Mlles

Genesse

Mlle Mariette

Montréal

rents,

Champagne

en Visite chez ses

MM. et Mme: Camille Létour-

nvau. Jean-Louis Paquet. Louis

Demers, Emile Paquet, Mme Vvel

Siméon Paquet, Mme Patrick Mo- |

rissette, Mme Marcel Morissette, |

M. et Mme Nazaire Bélanger, Geor- i

ces Giguere, ainsi que Jean-T. Lé-

tourneau à St-Georges à l’occasion

de la mort de M. IEmil> Paquet.
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A Ste-Marie, un groupe de jeu-

| nes filles du couvent avec leurs di-

rectrices du couvent de St-Come.

TRANSACTIONS:
D'importantes transactions ont

été faites dernièrement.

La ferme de Auguste Létour-

neau à M. René Poulin de St-Si-

mon les mines.

La maison de M. H.-L, Poulin

à M. Auguste Létourneau.

DECES:

A Page de 42 ans est décédée
Mme Alfred Gagnon, née Marie-

Louise Bernard. Nos plus vives

condoléances.

1] avril, Mme Raoul Rhéaume,

née Murie-Louise Jacques, à l’âge

de 56 ans à l'hôpital St-Sacrement.

Nos sympathies.

MAISON A VENDRE:
L'unique maison à vendre dans

la village de St-Côme sur la route

nationale terrain 60 x 90.

S'adresser à M. Paul-Emile Létour-

neau, marchand, St-Côme, tél. 100.

RETRAITES FERMEES:

À Manrèse déjà plusieurs grou-

Le magasin de L. Bélanger à

M. H.-L. Poulin.
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pes y sont allés ainsi qu’à Jésus- a LE /

pe ORANGE AD ExOuvrier de la part des hommes.

CHANGEMENTS
dans les heures des

TRAINS VOYAGEURS
en vigueur

DIMANCHE LE 25 AVRIL
Pour plus de renseignements consulter

Votre Agent Local.

QUEBEC CENTRAL
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Tél. 71

€, ;
“4 Sous fa survelllnnee d'un pharmacien licencié

$ Produits pharmaceutiques - articles de

toilette - papeterie - cadeaux

COIN 2éme AVE, 30ème RUE

 

Pharmacie POLIQUIN Enrg.

Ville St-Georges   
 

Imprimé à St-Joseph

 

de Beuuce, Mercredi, 21 avril, 1954
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Décès de M.
Mardi le 13 avril à l’âge de 50

ÿns partait pour l’éternité M. Fer-

Band Roy, époux. de Dame Blan-

e Hällé, de St-Gzorges, Il lais-

} dans le deuil outre son épouse,

Keux enfants, Jacques et Cécile.

Son père cl sa mère, M. et Mme

) Odilon Roy, de St-Georges; ses

frères et belles-soeurs, M. et Mme

David Roy, d’Augusta, M, et Mme

Eugène Roy, de St-Georges, M. et

L Mma Paul Roy, de St-Georges, M.

ct me Gérard Roy, d’Ontario.

M Mme Dominique Roy, de St-

, Georges ; ses beaux-frères et

soeurs, M. et Mme Henri Hallé, de

   
   
   

  

St-Georges, M. et Mme Robert

Burn, de Montréal, M. ct Mme

Gérard Roy, M. et Mme Domini-

- que Roy, de St-Georges, Rév. Sr

“i | Ste-Rosanne, des Soeurs du Bon
1-

Pasteur de Québec, Mlle Rachel 

Fernand Roy
rois, et M. Marie-Louis Sirois, de

Hatford Conn., Mme William La-

«us. e de Augusta, M. et Mme Da-

vid Grenier de St-Victor, M. ct

Mme Flacide Paré d’Augusta, Mlle

Hélène Lacasse et M. ct Mme E-

douard Lacasse, d’Augusta, M. Ri-

chard Vallée, de St-Prosper, M, et

Mme Roméo Lessard, de Montréal,’

M. et Mme Ab. Lacasse, Mme Ar-

mand Bédard de Québec.

| Les funérailles auxquelles as-

‘ sistaient une grande foule ont eu

lieu en l’église de St-Georges lundi

le 19 avril sous la direction de la

maison Gédéon Rov. La croix était

portée par M. Louis-Nazaire Roy,

acocempagné de M. Eugène Caron.

Les porteurs d'honneur étaient

MM. Gérard Veillaux, Normand

Dutil, Emilien Lambert, Archelas

Dovon, Lorenzo Paquet, et Adrien
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: Grenier; sa belle-mère, Mme Etien- Veilleux. Le cercucil était porté.

ne Hallé. Autres beaux-frères et par MM. Gérard Dubé, Philippe
ont belles-soeurs, M. et Mme Jos Hallé Rancourt, Joseph Poulin, Jéonola:

de Lévis, M. et Mme Roland Hallé Nolet, Wilfrid Bolduc et Wilfrid!

pur- | de Lévis, M. et Mme Roger Hallé Catellier.

-Si- de Québec, M .et Mme Armand La levée du corps fut faite par‘
. | Hallé de Montréal. M et Mme Da- le Rév. Père Jeun-Paul Grenier. |

ulin niel Perreault, de Montréal, M. ¢t cousin du défunt qui a également
Mme Henri Maranda, de Québec, chanté le service assisté des abbés

r à M. et Mme Maurice Fleury de Cloutier. vicaire de St-Georges et

| Québze, le Dr et Mme Laurent Lénndre Morin. vicaire à St-Pro:-
_ | Lizotte, de St-Raphacl, M. et Mm> pr. Au choeu<. Mgr H. Fortier.

John Picard, de Roberval, Mlles P.D.…. de St-Georges,
Irène et Florence Hallé, de Lévis,! Aux membres de la famille que

et M. Jos. Trève, de Québec. Au- le deuil vient de frapper nous of-
p tres parents: M. et Mme Abel Si- frons nos sincéres sympathies.

© Les propricteires du Salon du Meuble Enrg. Labbé, trompettiste, M. Jean-Marie Veilleux,

. 64 ”» de Si-CGuorges ont présenté mercredi dernier pianiste, Mlle Liette Grondin, chanteuse, Mlle

Le COIN des Fa nfa rons la grande finale de lear concours d’amateurs.  Ginetie Lachance, chanteuse et Mlle Madeleine

— Cinq concurrents se disputaient la victoire et Poulin. chanteuse. Au cente, on voit M, Paul

— Mile Madeleine Poulin, de St-Prosper, fut dé- Lacroix et M. Jean-Paul Veilleux, les co-pro-

clarée gagnante du grand prix de $100.00 of- priétaires du Salon du Meuble Enrg. La pho-

Plus ça va, plus c’est difficile nos murs "Honorable Louis St- fert par le Salon du Meuble. Un prix de $10.00  tographie du bas nous donne une idée de I'im-
pour le “disséqueur” de faire la, Laurent. Pour cette occasion, Ia fut aussi remis par lu même maison d'affaires mense foule qui remplissait à craquer la salle
biographie de certains de nos jou- | fanfare locale avait été retenue, à chacun des autres finalistes. Sur la photo du Théâtre Vimy à l’occasion de ce spectacle.
eurs de la fanfare, Par exemple pour jouer à St-Georges et dans les supérieure. on assiste à cette distribution des (Photos Studio Gagnon, clichés Le Progrès)
celui-ci, notre bon ami Laurier Ro-jautres villes de la Beauce où M. cadeaux uvec. de gauche à droite. M. Donat

drigue, le “rouge du domaine’. St-Laurent faisait un arrêt, I

Que dirais-je bien de lui... ? qu’il faisait très chaud et la journée les Rérinald Rodrigue, Gagné. Veil- fillette du nom de Brigitte. Il faut REMERCIEMENTS
est très dévoué, aimable, qu’il n’est jétait bien pesante. Alors notre ami jeux, Rhéaume. Morin, Poulin et qu’il donne l'exemple aux ‘siens et |

pas le plus parlant du group”, Laurier qui, dans le temps jouait sans s'oublier lui-même». à ses copains; les jours se suivent | M. et Mme Guorges-Octave Pou-
mais aucun doute un gros travail- le trombone, un instrument qui re i mais ne se ressemblent pas, n'est-| lin et tous les membres de leur
lant. Vous me répondrez tres sim- transportait dans un gros étui CH} Jo le vois encore en arrière de ©@ pas Laurier? C-a-l-i-q-u-e! ! famille remercient bien sincère-

plement, nous savons tout cela. cuir, notre ingénieux Laurier. dis- 'autobus les conduisant à St-Je-  Devuis LC lo, | ment toutes les personnes qui leur

L_ pour nous le redire! Alors je suis je, (aucun lien de parenté avec Sir ; ; ; spar-man” epuis son erreur monumienta e. ont témoigné quelque sympathie à

dans l'embarras... tiens une idée, Wilfrid), avait eu la bonne idée seph, re me I. le pauvre Laurier a changé d’ins-‘ l’occasion du décès de leur mère

pourquoi pas un petit souvenir, d'apporter quelques petites... soit Mde leur mouiller Je gosier, peu trament, il Joue maintenant le, Mademe Alfred Vachon.

qu dites-vous?... , Dow, Kingsbeer, Molson; oh tout être dans l'espérance de les faire! ténor, cet instrument ne demande | ——

Il y a quelques années, lors 24 plus deux douzaines, et froides Mieux jouer. qui sait? BN Qu'ils Pa d’étui pour le transport...! Wressere eee6

d’une élection fédérale, nous avions S'il vous plaît, dans le simple but avaient done Fair heureux (dn et notre ami a Pair de s’y plaire | * Fleurs 9

l’insigne honneur de recevoir dans ‘de désaltérer ses copaîns du temps. moins leur figure disait beau-, tout autant. $ 3
| coup). Il est bien malheureux que, Sans rancune aucune Laurier, » === Naturelles X

fee bon M. St-Laurent ne soit pas +. . . EX --- Artificielles *
venu plus souvent, n'est-ce pas (fais des saluts à tes copains de ma lw Î À

! Laurier?,., Le plus drôle de l'his- Part et dis-leur que je reviendrai 3 La Maison 3

, | toire, c'est que notre bon ami. dans la semaine prochaine,ils ne perdent : % GEDEON ROY %

TABLE DE CHEVET- lun moment d’empressement, je lo‘ rien pour attendre eux non plus. EN 92, rue Principale. Tél. 36

en merisier blanc

15” x 16” x 24” de haut
fini verni naturel, acajou,

noyer ou peinturé couleur
de votre choix.

Prix spécial $9.00

AU PETIT M  C. P. 50, St-Georges Ouest, Beauce

 

EUBLE ENRG.  

| suppose, avait bien pensé de rem-

w

ÿ Ville ST-GEORGES Ouest |

 

 

 

 

. A . Lo. Le DISSEQUEUR Ÿ
plir son étui de petites... mais, 0 COB,0,0,8,0,0,0,0,8,0,0,9,4,8,6,2,)

malheur. avait oublié d'y mettre
| NO WO, OO Il, 0, 0 0 O00 O00 EO OOOOOOOOOFF OOO O600 80,070,540 ESS; . % ‘ ’| son in:trument et sa musique,NN

p : », rs Tr »,
quelle farce... et quel oubli! .,., V i | d h “elle fare | È ente spéciale d'épargne chez 3
Je le revois encore, se cachant en " *

PS - à)
\

arrière des autres joueurs sur le Ÿ J J F | ç E I %
24 A. D »

perron de l’église, faisant pouffer % = » 2
. . y +. Ç AR wr ay ala . 4ses copains par sa figure tout: 3 cordonnier 3

ébahie et surtout se plaçant de ma- |» Ai % 3 ! ! %
prière à ce que le directeur musical.» paires e sou Ier$ e offines ». . D o
| ne le voit pas. Quelle mésaventure! = *

\ »‘ x
%,NAN Nk pour enfants 3

Aujourd'hui, il a bien changé, il 2 >
“. - . . » = . v

est marié à Dame Henriette Qui- * à des prix les plus bas en ville. $
. . CN “

vion et est le papa d'une gentille RRRRRR) vr ‘ “
>VDOOS DDGOGOOGGIOSIVGVOSPOGN1GUY
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Viandes - Légumes - Poissons Frais

PRODUITS DE QUALITE

296

Epiceries de choix   
  

La femme parfaite n’existe pas!
Parmi les feuillets que j'ai pré-

parés pour mes lectrices, il en est
deux, l’un sur la surabondance de

graisse et l’autre sur la maigreur

qui comportent un tableau de me-

sures symétriques des femmes, pro-
portionnellement à leur âge et à

leur grandeur. Un coup d’oeil sur

ce tableau suffit pour vous rensei-

gner sur ce point et sur ce que

devrait mesurer votre cou, poi-

gnets, buste, taille, hanches, cuis-

ses, genoux, mollets et chevilles,

Vous en serez probablement sur-

prises d’apprendre qu’il n’est pas

de femme qui puisse, à l’examen,

mesurer exactement les mesures

citées dans ce tableau, qui a été
pourtant établi par des expertes

en beauté — mais celles qui s‘en
rapprochent le plus constatent que

hanches sont trop grosses (ou trop
petites) que leur buste en soit trop
gros ou trop plat, ete.

Consolez-vous én pensant que la
Venus de Milo, qui était jusqu’à

présent considérée comme idéale

comme mesures proportionnelle-

ment possède une taille beaucoup
trop grosse. Si on lui compare les

mesures symétriques approuvées

par les expertes en beauté fémini-
ne. Le fait est que les expertes qui

ont établi ce barème des mesures

idéales, se sont basées non sur une

femme, mais sur plusieurs, C’est

ainsi qu’une femme ayant un visa-

ge idéal à tous égards peut fort
bien être difforme du reste du

corps et que telle autre qui a des
mollets à rendre des points à Mis-

tinguette peut avoir un visage laid  

à faire peur.

La femme sage, soucieuse d’a-

voir une belle apparence générale,

après avoir consulté le tableau des
me:ures symétriques, constatera

ce en quoi ses mesures sont le

moins en accord avec celles du ta-

bleau et s’efforcera de corriger

ze ou ces défauts — car il n’est
pas de membres du corps humain

qui ne puisse être amélioré si on

s’en donne la peine.

C’ert précisément pour rensei-
gner ses lectrices sur la beauté fé-

minine que les éditeurs de ce jour-

nal m'ont confié la direction des
soins de beauté féminine, que j'écris

à leur intention. J'ai même préparé

à l’intention de mes cousines, com-

me j'appelle affectueusement mes

lectrices, toute une série de feuil-

lets qui traitent de la beauté du

visage, des cheveux, des yeux...
de la surabondance de graisse ou

de la formation de bourrelets qui

défont la ligne, du buste trop gros

ou débordant ou trop petit et dif-
forme... de la suppression des

enlaidissants poils follets qui don-

nent à la femme comparativement

jeune une apparence vieillotte a-

vant le temps! Bref, qu’on ne se

décourage pas si l’on constate

qu’une telle partie de notre ana-

tomie n'est pas conforme à l’idéal,
mais qu’on s’efforce à l’améliorer

pour qu’elle s’en rapproche davan-
tage.

Et qu’on sache que les feuillets

que j'ai préparés pour vous sont

vôtres contre l’envoi d’un timbre

de 4c chacun en adressant ses let-

 

Madeleine Caron parle de:

Si Esope revenait! L
Vous SOUVENEZ-VOUSdes fables d’Esope, l’esclave difforme et laid ?Esope avait tant d’esprit et de sagesse que
son maître lui demandait souvent conseil.
1} le faisait parler, histoire de savoir ce
qui sortirait de la bouche de ce sage. Un
Jour qu’il recevait à dîner quelques amis,
il commanda à Esope de servir à sa table
ce qui, à son avis, était le meilleur. Esope
servit des langues, apprêtées de cent
façons différentes.

Peu de temps après, le maître ayant
expriméle désir de goûter ce qu’il y avait
de pire, Esope lui servit encore des lan-
gues.

À entendre parler les maîtresses de
Maison, on peut se demander si, de nos
jours, Esope ne choisirait pas . . . des
stores vénitiens.

C’est décoratif des stores vénitiens!
C’est commode quand unefois on a appris
à les manoeuvrer. Mais quand vient le
moment de les nettoyer!  

 

Les méfaits de ces bons serviteurs sont-ils exagérés ? Ou bien .serait-ce parce qu’on ne sait pas commentles traiter que le moment deles nettoyer devient unetelle tragédie ?
Après toutes sortes d'expériences, on a découvert que garder les storespropres exige deux traitements. Contre la poussière, il n’est rien demieux quel'aspirateur électrique. Quand les stores vénitiens sont sales,on les lave, soit avec une éponge de plastique, soit avec un de ceslinges,mélange de plastique et de rayonne. Eponge ou linge ont la qualitéprécieuse de se rincer facilement dans l’eau savonneuse . . . On ne peuten dire autant des torchons ordinaires.
Vous verrez! Du moment que vous envisagez leur entretien de cettefaçon, les stores vénitiens n’ont plus rien d’intimidant. Ft maintenantque l'aspirateur est serré, parlons donc un peu du péché mignon de

certaines ménagères.

Elles ont beau posséder le meilleur aspirateur électrique au monde,de temps à autre, on peut les surprendre à ramasser les miettes sur letapis . . . avec un balai roulant!
, . ; .C’est comme ça! Pour une raison qu'on ne s'explique pas très bien,les femmes ont une faiblesse pour le balai roulant . . .

Mais tel proverbe assure que: “Ce que femme veut, Dieu le veut”.Il aura raison une fois de plus. On vient de mettre sur le marché unbalai roulant . . . électrique! Les brosses sont en nylon etelles tournentsi vite qu’elles ont tot fait de déposer miettes et toutce que vous voudrezdans la boîte à cet effet. |
Et c’est ainsi que la plus nouvelle des balayeu électri ,balai roulant! Qui l'aurait dit ? yeuses Clectriques est un

(Tour DroITs RÉSERVÉS)  

tres à Cousine Blanche, 294 ouest

rue Ste-Catherine, Montréal. Ces
feuillets ne sont pas des cireulai-

res ou annonces pour une pulicité

quelconque, mais des conseils tout à '
fait désintéressés.

Cousine BLANCHE

CARNET MONDAIN
M. St-Géorges Veilleux et sa

fiancée de Montréal ont passé la

fête de Pâques chez des parents de

St-Georges.

Mlle Esthier Boli(ic de Montréal,

et son fiancé, M, Jean-Lord Pri-

meau de Ste-Martine de Château-
guay ont passé la fin de :emaine

de Pâques en visite chez Mme Rémi
Bolduc.

M. Lionel Boileau de Montréal
était de passage dans notre vile

par affaire au milieu de la semai-

ne dernière.

Un grand nombre d'étudiants

venant de différentes institutions

de la province et de l’extérieur ont

passé la fête de Pâques dans leurs
familles.

M, et Mme Henri Beaudoin de

East-Angus visitaient des parents

de notre ville également à l’occa-

sion de Pâques.

M. Sarto Carignan attaché au

C.A.R.C. à Trenton, Ont., a passé

récemment quelques jours de con-

gés parmi les siens.

M. et Mme Victor Rodrigue et
leurs enfants se sont rendus à

Lachute en fin de semaine visiter

M. et Mme Rouville Gagnon.

MM. Gonzague Thibaudeau —t
Jules Veilleux, officiers en service

au camp Borden, étaient en congé

à St-Georges à la fin de la semaine
dernière.

A TABLE! A TABLE!
A table! à table! a table!

Mar-geons ce rôti de veau

Qui serait détestable

S’il n'était mangé chaud.

Le veau sera bientôt en abon-

dance sur le marché et la ménagère
pourra offrir à sa famille le cuis-

seau de veau rôti au four... le

fricandeau à la crème sure... les
paupiettes meunières... la longe

et les côtelettes glacées... l'épau-

le farcie et braisée ... le foie sauté

au baçon... le rognon frit aux

petits oignons... le coeur sauté...

les ris à la crème... la cervelle

au beurre noisette... la langue et

les jarrets en gelée et qui sait?

peut-être la tête “au jus” accom-  pagné de sauce tratare ou encore,

les oreilles farcies et rôties. I

On sait que la chair du veau est|

 

tout simplement exquise à condition qu’ils étaient à point lorsqu'ils sen-
de provenir d’un animal d'excel- | taient bon, lor:qu’ils étaient dorés
lente qualité et d’être cuite conve-
nablement. Dans le veau de choix
la couleur de la viande varie du
blanc-nacré ou rosé as:ez accentué
parfois suivant l’âge de Panimal
et la nourriture qu’il à reçue. La
texture de la chair est fine, assez
ferme et velouté. Le gras est blanc
crème parfois légèrement teinté de
rose. Les os sont mous et rougeä-
tres et Lien recouverts ou entourés
d’une épaisse couche de viande.

La maître:se de maison devrait
refuser impitoyablement le veau
trop maigre, à chair molle, aqeuse,
gluante, à texture grossière. Il
n’est pas non plus pratique d’ache-
ter un morceau de veau dans lequel
la proportion des os par rapport à
la viande est trop élevéé. C’est
entendu qu’on n’achète jamais du
veau léger dont.le gras est mou.
savonneux et les os flexibles... ni
du veau décoloré ou qui ne sente
pas frais.

Au comptoir des

trouve souvent des

veau désossés et

viandes, ou

morceaux de

roulés, Voila du
travail et du temps épargnés pour
la ménagère, Mais hélas! la mé-
daille a un revers... et il arrive
qu’un ou deux petits paquets de
poils échappent à l’observation du
boucher et se cachent dans la pro-
fondeur du rôti pour réapparaître
inévitablement dans l'assiette du
plus dédaigneux de nos convi-
ves, Le compromis suivant règle-
rait le problème à la satisfaction

 

uniformément et qu’eles pouvaient

en détacher une bouchée en la rou-
lant sur une fourchette.

La saveur douce du veau et la

saveur plus prononcé du lard salé,

du bacon, du jambon se combinent

admirablement. La plupart des mé-

nagères connaissent bien la longe

de veau bardée de lard, le foie au

bacon et le cuisseau désossé et

farci au jambon. Le persil, le thym

et les échalotes sont les conc’

ments accoutumés du veau et

peut leur adjoindre du basiliquë,

du curry ou du paprika, On peut

déglacer (détacher) le fond de

cuisson d’un rôti de veau à l’eau,

au bouillon de viande ou de légu-

mes, à la crème douce, à la crème

sure... on obtient ainsi des sauces
de saveur différente.

On représente comme avantageux

et économique l’achat d’un gros

morceau de veau. Cependant, beau-

coup de maîtresses de maison se

demandent comment en utiliser la

desserte .. . c’est ce que leur diront

les Economistes ménagères de la

Section des Consommateurs, Mi-

nistère de l'Agriculture du Canada

dans leur prochain communiqué

intitulé “Les restes en sont bons”,

 

D'oeufs a...
(suite de la page 3)

de tous: le rôti peut être désossé | 91 film a mobilisé toutes les tech-
chez le boucheret roulé à la maison | niques que le cinéma a inventées
après avoir été soigneusement ins-
pecté et © suvé,

On fait bien de ne pas acheter
le veau plus d’une couple de jours
à l'avance; comme toutes les au-
tres viandes fraiches, il doit être
cnveloppé légèrement et conservé
au froid. Au sujet de la cuisson.
du veau les théories modernes sont
en accord avec les théories ancien-
nes, On a toujours cuit le veau à
chaleur et jusqu'à ce qu’il soit cuit
de part en part et l’on suit encore
cette technique actuellement,
Nos grand'mères ne disposaient

ni de four à thermostat ni de ther-
momètre à viande. Cependant, elles
cuisaient de mexgveilleux rôtis de
veaux... elles  reconnaissaient
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ENTREPOT
voisin de GIGUERE & FILS

Henri THIBAUDEAU, Tél. 368S'adresser à :

 

 

 

  

pour les sujets du genre: micro-
photographie, dessins animés, fil-
mage au ralenti et à l’accéléré,
coupes au coeur même de l’objet
observé, cadrages réduits, graphi-
ques, diagrammes mobiles... Le
résultat, c’est un saisissant docu-
ment en couleurs qui, par sa seru-
puleuse exactitude, et son réalis-
me soutenu, se classe d’emblée par-
mi les meilleurs films d’observation
scientifique.

42% des employés de
bureau au Canada sont maintenant
payés pour les heures de travail
supplémentaires à la suite de con-
cessions accordées par leurs em-
ployeurs au cours des dernières
années,
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gic des mots, ils ont fini par faire un verbe de ces

A BUREAU A LOUERédifice Pou-
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AUTOS USAGES
Un mot nouveau

I y avait autrefois, au temps des équipages, avant
le règne de la vitesse en automobile, des maîtres de cé-
rémonie. Il en subsiste d’ailleurs de vrais, de réels, de
nécessaires, en de rares pays comme l’Angleterre, où
se déroulèrentil y a déjà quelque temps d’authentiques
cérémonies, celles du couronnement.

Dès lors qu’ont lieu quelque part des cérémonies,
au sens précis du mot, quelqu’un doit s’occuper de leur :

Et commela plupart des gens aiment les ‘ordonnance.
titres, on rencontre encore chez nous de soi-disant maî-
tres de cérémonies .. . mais qui se livrent aux occupa-
tions les moins cérémonieuses qui soient! Dans un
“enterrement de vie de garçon”, par exemple, le mai-
tre de cérémonies n’est pas particulièrement cérémo-
nieux. Pas plus que son copain du club de nuit, dont
la fonction est plutôt celle d’anonceur, de crieur, de:
farceur, et ces deux derniers mots n’évoquent pas du
tout l’idée sérieuse de cérémonie. |

Si peu qu’en français comme en anglais, du moins
en notre belle province, on désigne souvent les faux
maîtres de cérémonies tout simplementpar les initiales ;
“M.C.”. Et comme les gens de langue anglaise, du
moins en Amérique du Nord, ne se génent pas pour in-

itiales. Alors dans certains clubs de nuit on nous fait
avoir, en “anglais” avant de l'oser en “francais”, que

telle “attraction” sera... “emcisée” par M. Untel !
Le verbe ‘emciser” dans une langue ou dans l’au-

tre nous remplit d’horreur, mais dans cent ans il sera
peut-être admis par l’Académie francaise, qui n’exis-
te pas, le sait-on ? pour nous dire comment nous expri-
mer, mais pour faire un tri parmi les expressions em-
ployées par le peuple, pour sanctionner les usages, pour
faire en sorte que le français reste une langue vivante.
Et à cette fin elle doit accepter de nouveaux mots, et de
fait elle en accepte parfois d'aussi laids qu'emciser .. .

Dans une même journée, il y a quelques semaines,
l’Académie élisait trois nouveaux membres qui connais-
sent bien le Canada français : le duc de Lévis-Mirepoix,
M. Fernand Gregh et M. Pierre Gaxotte. A leur pro-
chain voyage au pays de Maria Chapdelaine, en voyant
à l’oeuvre quelques maîtres de cérémonies, ils en vien-
nent peut-être très vite à la conclusion que leur étran-  
 

 

ge métier justifie l’emploie d’un nouveau verbe. Et a-
lors, pourquoi pas : emciser.

Nous n’y tenons pas d’ailleurs pas du tout ...
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: Petites Annonces
LOGEMENT A LOUER: Sur la! MAISON A VENDRE: Maison en

lére Avenue a St-Georges Est.) bon état, 10 piéces y compris cham-
Cinq pièces et chambre de bain, bfe de bain; bon système d’eau
complète. S’adresser a: HENRI-

|

chaude et d’eau froide. Située dans
LOUIS LAROCHELLE, St-Geor- la rue de la station de St-Georges

ges Est. 21 avril , Sur un terrain de 65 pieds de Jar.
geur par 190 pieds de longueur a-

A VENDRE: Propriété avec épice- vec un bon garage 24 x 16. S’adres-
rie licenciée avec poste de gazoline; ser à ERNEST POULIN, St-Geor-

bâtisse lambrissée en briques, 2 ges Station, 14-21-28 av.
étages avec loyers en haut; un :

loyer avec entrepôt; en bas libre à
l'acheteur. Possession immédiate.

Vente cause de maladie. Pour plus

de renseighements, s’adresser a

527, lére Avenue, St-Georges Est
rauce, 21 avril

 

 

PICK UP A VENDRE: Fargo 1952

seulement 12,000 milles. Radio et
chaufferette. Garantie de 3 mois
S'adresser au PROGRES de ST-

GEORGES. 7-14 avril

 

 LOGEMENT A LOUER, chauffé, 2e
Avenue, 6 pièces avec chambre de

bain. Ancien loyer de M. Omer Gré-
goire (licences). S'adresser a:

DROUIN & PAQUET, tél: 214 -
215, St-Georges. 7-14-21 avril

MAISON A VENDRE: 7 apparte-
ments, près de l’église, chauffage
eau chaude avec brûleur à l’huile.

Conditions faciles, s’adresser au

PROGRES de ST-GEORGES,tél:

681.  

 A VENDRE: Carosse pour bébé.

En très bonnes conditions, S’adres-
ser au PROGRES de ST-GEOR-

GES ou au No de tél: 360.
7-14-21-28 avril

lin & Grondin, centre des affaires,

à l'épreuve du feu.
mars 31 jno

 

A VENDRE: Set Devenport, 3

morceaux; set chesterfield, 3 mor-

ceaux D section; set de vivoir, 3

morceaux. S’adresser à: RODOL-

PHE POULIN, garagiste, téls:

152 — 152 s 2, St-Georges Station.

A LOUER: Poste de Commerce sur

la 2e Avenue, coin de la 20e ol
Prés de la St. George Shoe, édifice

Adalbert Paquet. Disponible im-
médiatement. S’adresser à: Mme

ISIDORE BOLDUC, Ville St-Geor-

ges-Est, tél.: 69. *7-14-21-28 av,
 

MAISON A VENDRE: Située dans
la rue du collège St-Georges Ouest LOGEMENT commercial à louer àj

près de l’église. Sept appartements |St-Georges, rue du Bureau de poste

avec chambre de bain complète. |central, 5 pièces, plus appartement

Terrain 90 pieds x 65. Bonnes coN- pour commerce, barbier, épicerie,
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PONTIAC 1953 coach, très

propre, bas millage,

à sacrifier $1,835.00

MERCURY sedan, 1953

équipement complet,

bas millage $2,090.00

| PONTIAC 1952 coach

13,000 milles, très propre,

vraie aubaine $1,515.00

PONTIAC 1951, gros six,

sedan, bien équipé,

en bon ordre
PLYMOUTH 1951 sedan
complètement équipé, bas

millage, pneus blancs $1335.00

DODGE 1949 sedan
bien propre, bien équipé,

$1.395.00

à sacrifier $835.00

PONTIAC 1947 sedan -

devons sacrifier à $495.00

CAMIONS ! au plus bas

prix du marché

MERCURY, 3 tonnes 1953

GMC Pick-Up, 'z tonne 1952

MAPLE LEAF, 3 tonnes 1951

FORD, 3 tonnes 1950

FARGO pick-up, 1 tonne 1948

pr.

GARAGE

J.-Wilfrid MORIN Liée

Ville St-Georges Est

TEES

NOTES SOCIALES
M. et Mme Paul Pépin ainsi

que M. et Mme John Labbé se sont

rendus récemment à Montréal à

l’occasion d’une partie de hockey

Canadien-Détroit.
M. et Mme Antoine-L. Auger et

leurs enfants Claude et Hélène é-

taient en visite chez des parents

de notre ville en fin de semaine.

M. Bruno Carrier de Oshawa

était de passage dans sa famille

il y a quelques jours.

 

 

Sport. ...
(suite de la page 15)

actionné par un puissant élastique,
sorte de lance-pierre perfectionné
à neuf pieds environ. D’autres mo-

dèles sont mus par un ressort, d'au-
tres encore utilisent le pouvoir dé-

tonant d’un mélange chimique ou

d’un gaz comprimé.

000006000006

Mme PHILIPPE-A. PAQUET
300

 

Tél.

Blvd Dionne, St-Georges-0.

S)>ECIALISTE
en corseterie médicale

ceintures chirurgicales
supports orthopédiques
ceintures pour enfants.

SPENCER

Corsets individuels et ditions. Cause de départ. S'adresser

|

magasin de coupons ou autre, S’a-

à GERARD PARENT, rue du Col-|dresser à: J. BELLE-ISLE, té]

lege, St-Georges Ouest. 14 av.|291, mars 31 jno.| démonstration gratuite.

(1000000000 
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Stuedebaker sedan 1953
“Champion”

1 COMMANDER V-8 La si populaire camionnette

hard top 1953 15 tonne STUDEBAKER
| STUDEBAKER sedan disponible en tout temps.

équipement complet 1950 Grand choix de Studebaker 1954
Tout achet.ur est protégé par le

2 €
“ STUDEBAKER sedan 1952 plan C.A.C. Remorquages gra-
. 5 tuits, balance de paiements assu-

9 PONTIAC sedan 1947 rés, etc. Pour plus d'informa-
tions voyez les vendeurs à votre

1 PONTIAC sedan 1936 disposition.

ls tonne
| STUDEBAKER ST-GEORGES: C. A. Grenier

sedan 1948|ST-JOSEPH: Fernand Doyon,
1 MERCURY 1948 garagiste
CONESTOGA Station Wagon ST-COME: Paul-Henri Paquet,

présentement en montre. marchand

GILBERT & FILS ENRG.
Studebaker

ST-GEORGES Tel. 158 Beauce
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Ton

CLICHE AUTO ST-GEORGES
Inc.

Ford - Monarch
tracteur et camion Ford

2éme Ave
Ville St-Georges-Est

PLYMOUTH sedan 1951
avec chaufferette.

FORD sedan 1950
chaufferette.

TRACTEUR Ford 1951
Bonnes conditions.

MERCURY sedan 1948
en bon ordre.

FORD sedan 1953
chaufferette, air conditionné.

PICK-UP 1951
air conditionné

MERCURY sedan 1952

l'adio, chaufferette.

 

Grande VENTE spéciale
de tous nos chars usagés.

ROYAL AUTOMOBILE
J.-O. Bélair, prop.

Chrysler - Plymouth
Fargo

2ème Ave

    

SAVEZ-VOUS
Que le meilleur endroit

en ville pour l’achat
d’un char usagé est

Garage

RODOLPHE
POULIN

NOS PRIX SONT TOUJOURS
LES PLUS BAS ET VENDU

AVEC GARANTIE

50-50 — 30 JOURS

PLYMOUTH sedan 1953
PONTIAC sedan 1951

DODGE sedan 1951

METEOR sedan 1951
CHEVROLET sedan 1952
DODGE sedan Coronet 1952
CHEVROLET sedan 1941

DODGE Panel ! tonne 1950
MONARCH sedan 1949

CHEVROLET couch 1949
ne0EE

9 dolphe LR mn
Le)

4 garage =orPy

DODGE_- DESOTO Ville St-Georges-Est

 

ST-George: Station

 

   
 

SPECIAL DE

CHEVROLET 1953-50 |

CADILLAC sedan 1952

Fleetwood comme neuf

très peu millage.

CAMIONS USAGES, de toutes

marques et de toutes grosseurs.

: RAGE 2e )
MAURICE LESSARD nour HarIom fa

RSs

5 CHEVROLET CLOSMOPHE camons MAPLE {AF
memePRCES AuPUQUES 7 marre

MaStBARE Pa

LA SEMAINE

OLDMOBILE 98 sedan 1951

OLDSMOBILE 88 sedan 1951

équipe.

1 BUICK sedan 1952

équipé.

1 CADILLAC modéle 62 1952

équipé.

AVEC GARANTIE OK
509, sur les réparations
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NeAAAAAAAAAAAAAAAAAAAaaAOAE de l'éclise et c’est M. Ernest un contrat de mariage devant le son oeuvre capitale, “La Seigneurie

+ *- Longchamp qui la possède. C’est [notaire Lecoustre le 3 août 1647.|de Lauzon”, J.-Edmond Roy ra-2 - X geh: . $ s : Ba . , J.

$ G E N E A L 0 G | E D E $ F A M i L L [ $ D E 2 an errand onele de Jessie Dubue qui 11 déeédait au cours de Van 1662. conte de façon intéressante un

BEAUCE DORCHESTER ÈÏ FRONTENAT 2 a fondé la ville de Dubuque, Iowa] Gabriel Lemieux se maria à| voyage d’affaires que fit en Fran-

‘ À aux Etais-Unis, Georges Lemelin, Québec le 3 septembre 1658 4 Mar- |ce Gabriel Lemieux. “Comme c’é-

Dusttn sto0yee, we ïxère de Joseph, vivait à St-Geor-|guerite Leboeuf, fille de Guillaume, |tait un homme actif et fort entre-

LEMELIN ,melin, marié à St-Laurent 10, lo BF et =a maison est aujourd’hui bourgeois et de Marguerite Millot, prenant, dit-il, Lemieux ne tarda

Jean Lemelin, dit Tourangeau,

menuisier, né vers 1632, fils de

Noel et de Françoise Mélaine, de :

la ville de Chartres (Eure-et-Loire)

ancienne provinee française de la

Beauce, se marie à Québec, le +

mars 1658 à Marguerite Brassard,

baptisée le 23 janvier 1645, fille

d’Antoine et de Françoise Méry.

Les familles lwraelin ne sont

pas très nombreuses dans notre ré-

gion, cependant 11 y en u Ste-

Marguerite du Dorchester et voici

la lignée de l’une d'elles:

à

1—ROLLAND LEMELIN, marié

à St-Henri le 27 juin 1945 à Jean-

ne d’Arc Mercier; 2—Joseph Le-

melin, marié à Ste-Marguerite, le

19 octobre 1914 à Adèle Bernier;

3—Eugène Lemelin,. marié à St-

Anselme. le 2 septembre 1873 à

Célina L’Aisné dit Laliberté; 4—

Paul Lemelin. marié à St-Anselme.

le ler février 1842 à Félicité Du-

pil; 5—Jean-Baptiste Lemelin, ma-

rié à St-Michel, le 13 février 1793

à Marie-Françoise Queret dit La-

tulippe; 6—Laurent Lemelin, ma-

I

23 septembre 1691 à Mari--Anne

; Delomé; et 9—l’ancètr Jean Le-

melin.

| H yon eu autrefois une famiile

|Lemelin à St-Georges et une autre

à B.auceville. En vous donnant la

[lignée de Roger Lemelin de Qué-

 
Douce”: de “Fantuisies sur le

Péchés capitaux". de “La fFamiile

(Plouffe* ‘ot de “Pierre le Magni-

| fique”. nous rejoignons les deux

familles, 1—ROGER LEMELIN,

marié à St-Joseph de Québ£e le 27

octobre 1945 à Va'éda Lavigueur:

2—Joseph Lemelin, marié à

Malo de Québec. le 25 août 1917 à

Florida Dumontier: Joseph ext lo

résidant à Beauceville et recruteur

pour la province maricte de Lévis:

il est aussi le Trère de MATHILDE

LEMELIN. mariée à St-Goorges à

Frédéric dont le père.

Thomas habitait à Beauceville dans

la maison occupée aujourd'hui pat

l'école d'application de l'Ecole Nor-

male; 3—Joseph Lemelin, marié à

St-Louis de Lotbinière, le 50 juin

Turgeon,

 

or

1890 a Jessie Dubuc. Monsieur le-

melin demeurait
rié à St-Laurent, I.O., le 29 octobre

1770 à Louise Audet dit Lapointe: la Beaureville- 

bec. auteur de “Au pied de ta Pente

st!

frere de Joseph Angélieus, mariste.

7—-Joseph Lemelin, marié à St- Ouest. au pied de la côte de LH6-

François 1.0.. le 7 novembre 1740 pital. Ta maison qu'il occupait a

à M.-Marthe Allaire; 8—Touis Le-lété transportée -ur la rue située

la propriété de M. l'agronome

Plante. IF était marié à Carmélite

femmsiy, 4—Jvan Lemelin, marié à

St-Reeh de Québec, le mai 1847

Elisabeth Clos (anglai:e ou ir-

landuise): 5—Jvan Lemelin, marié

ii Notre-Diume de Québee, la 22 ou-

tobie 1811 à Marie-Flavie Simard;

G-——Charles Lemelin, marié à St-

Charles de Bellechasse, le 6 octobre

1779 à Marie-Victoire Jolin; 7—

Joseph Lemelin, muris à St-Fran-

cois 1.0. le 7 novembre 1740 à

Marie-Marthe Allaire ; 8—Louis

Lemelin et 9—l'ancêtre, Jean,

LEMIEUX

>
[3]

a

Pierre Lemi-ux, était le fils de

Pierre et d: Marie Luguen. mariés

St-Michel de Rouen, le 27 juin

1614, A la mort de Pierre. sa fem-

me: Marie épousa son

beau-frère, Louis Lemieux et c’est

do ce mariage que naquit Gabriel.

Pierre et Gabriel étaient done des

frères utérins, Pierre. baptisé le

26 octobre 1616 se maria à Québec

bec le 20 septembre 16-17 à Marie-

Marguerite Besnard, fille de De-

nys et de Marie Michelet de Châ-

tre-sous-Montléry. aujourd’hui: Ar-

i

Luguen

pujon. C’est le Père Barthélem!

Vimont qui leur donna la bénédie-

tion nuptiale, Pierre avuit pusst

du Troyes, (Aube) en Champagne.

.ll passa son contrat de mariage

devant le notaire Audouard, le 11

[août 1658. En secondes noces, il

épou.a à Québec, le 26 novembre

1671 Marthe Beauregard, fille de

Jean et (le nom a été oublié dans
\lacte) de St-Patrice de Rouen. Le

contrat avait été passé trois jours

auparavant devant le notaire Bec-

: quet,

Celui qui se fierait sur le die-

tionnaire Tanguay pour faire une

généalogie de Lemieux commet-

trait bien des erreurs sur les origi-

nes de cette famille. Ce sont les

contracts de mariages et différents

autres actes notariés qui rétablis-

sent les faits, Au premier livre de

pas à s’acquérir une modeste aisan-

ce. En 1666, il partait pour la

France avec des marchandises va-

lant 2,400 livres afin de les vendre

et débiter. Arrivé à La Rochelle,

trouvant le marché peu favorable,

il s’embarqua dans un autre navi-

re qui faisait voile pour Rouen où

on lui faisait espérer un prix plus

avantageux. Il était à peine en

mer qu’il fut pris par un navire

anglais, ennemi de l'Etat. Fait pri-

sonnier, dépouillé de ses marchan-

dises, Lemieux fut presque aussi-

tôt renvoyé en France. Il était

sans argent, dénué de tout, complè-

Il dut emprunter

pour revenir à Québec trouver sa

(suite à la page 9)

tement ruiné. 
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VALEUR

GENERAL MOTORS
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etmeet Vos frais
Quel que soit le genre ou la grosseur de camion qu’il vous faut,
vous constaterez que GMC vous offre le modèle idéal pour vous.

Dans ses nombreux modèles, GMC présente le plus vaste choix

de moteurs, de transmissions et d'essieux. Il vous procure ainsi

à coup sûr, le camion voulu pour augmenter vos charges pay-

antes et accélérer vos livraisons de la façon la plus économique

et la plus sûre possible.

Ces camions plairont aussi à vos chauffeurs. La vue plus

dégagée que lui assure le pare-brise panoramique incurvé, lu
docilité de la direction à rotule à recirculation, le confort et la

sécurité des nouvelles cabines tout acier Comfortmaster ne sont

que quelques-unes des merveilleuses caractéristiques pour les-

quelles tout chauffeur préférera un camion GMC.

Pourquoi ne pas aller voir votre dépositaire GMC dès aujourd'hui ?

 

 

 

 

GARAGE J. WILFR

 

MORIN LTÉE,

EE
Achetez-vous unvraicom

  

|
GMC-554DF

 

leme Avenue, Si-Georges, Bce
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ST-SIMON LES MINES
Ecole No 1 — Succès scolaires

lére année

   

Ginette Rodrigue 92,

Evangéline Quirion , 92.
Marcel Rodrigue 88.

Nicole Rodrigue 86.

Rénault Poulin 83.

Armande Loubier 80.

Céline Loubier 79.

Roch-Emile Drouin 78.

2e année

Nicole Quirion 93.

Claude Quirion 82.

Jocelyne Drouin 75.

Lucette Poulin T4,

Denis Gilbert 63.

3e année
Robert Leclerc 83.

Solange Loubier 60.

4e année
à Lucette Gilbert 73.

' Benoit Loubier 61.
Lucille Gilbert 60.

5e année
Claudette Poulin 79.

Madeleine Poulin 68.

Julienne Poulin 66.

Richard Rodrigue 65.

Clément Poulin 60.

9...
Nelson Gilbert 79.

8e année
Paula Fortin 84.

Mlle Fernande Bolduc, inst.

Généalogie des familles
(suite de la page 8}

famille. On conçoit alors la wie

malheureuse que mena le pauvre

homme. Sans cesse harcelé par ses

créanciers qui le menaçaient de

faire vendre ses meubles et de le

Vieillis ?
Ayez Plus d’Entrain
Soyez Rajeunis et Plus Vigoureux
HOMMES, FEMMES de 40, 50, 60. Ne

restez pas vieux,
faibles, épuisés.

 

fatigués, Essayez les
‘Tablettes toniques Ostrex. Après 40, il faut
du fer au corps vieilli, fatigué; augmentent
force, vigueur, vitalité, Des milliers sont ru-
jeunis et pleins d’entrain. Cessez d'être vieux.
Obtenez Ostrex aujourd'hui, Format d'intro-
duction, sculement 60c, Toutes pharmacies.

LE PROGRES, St-Georges, mercredi, 21 avril, 1954

mettre sur le carreau avec sa fem-

me et ses petits enfants, Il ne sa-

vait où donner la tête. Lemieux,

pour son bonheur, avait dans Mar-

guerite Leboeuf, une femme énergi-

que. Au printemps de 1667, elle

S'adressait elle-même au Conseil

Souverain de la colonie. Elle de-

manda et obtint un délai de trois

ans afin de pouvoir acquitter ses
\ créanciers,

D’autres difficultés surgirent,
mais Gabriel Lemieux finit par en

triompher et la prospérité reparut

alors qu’il venait de perdre sa va-
leureuse épouse. De ses deux ma-

riages, Gabriel eut dix enfants,

dont sept contractèrent des unions:

trois garçons et quatre filles,

I—Lignée de Madame ULRIC

DIONNE, de St-Georges: 1—Alma

Lemieux, mariée à St-Georges, le

3 juin 1912 a Ulric Dionne; 2—

François Lemieux, marié à St-

Georges, le 4 août 1879 à Marie-

Anne Déry; 3—Raymond Lemieux,

marié à St-Gervais le 27 janvier

1846 à Luce Goulet; 4—Ambroise

Lemieux, marié à St-Gervais le 26

février 1821 à Archange Dubé;

5—Ambroise Lemieux, marié à St-

Gervais le 14 février 1797 à Marie-

Josette Couture; 6—Guillaume Le-

mieux, marié a Berthier, le 25 no-
vembre 1749 à Louise Marcoux;

7—Guillaume Lemieux, marié à

L’Islet le 25 octobre 1723 à Marie-

Madeleine Bélanger; 8—Guillaume
Lemieux, marié à Cap-St-Ignace

le 12 octobre 1699 à Louise Picard;

9-—Pierre Lemieux, marié à Qué-

bec, le 20 septembre 1647, à Marie-

Marguerite Besnard. II—Une famille de Broughton.

1—Lionel Lemieux, marié à St-

Pierre de Broughton, le 24 juin

1938 a Jeannette Gagné; 2—Pierre

Lemieux, marié à Sacré-Coeur de

| Marie (Mégantic) le 8 juin 1897

a Délina Fournier; 3—Thomas Le-

y mieux, marié à St-Lambert, le 11

| octobre 1868 a Zoé Voyer; 4—Tho-

,mas Lemieux, marié à St-Gervais,

le 23 février 1846 à Marcelline
| Vermette; 5—Pierre Lemieux, ma-

rié à St-Gervais le 9 juillet 1810

à Agathe Roy; 6—Guillaume Le-

mieux, marié à St-Pierre de Mont-
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ALEXANDRE DUMAS pére

d'un livre oublié où un certain policier, M, Jackol, ovait pour

devise:

CETTE RECLAME FAR PARTIE O'UNE SÉRIE PUBLIEE PAR

 

"Cherchez lo femme. et lo cause sero réglée.”

   LA BIÈRE QUE VOTRE
ARRIÈRE-GRAND-PÈRE BUVAIT

QUI À DiToo2
LA FEMME”

 

 

  

— Cette expression proviem

 J
aaa  

magny, le 12 août 1776 à Margue-

rite St-Pierre;
mieux, marié à Berthier, le 25 no-

vembre 1749 à Louise Marcoux et|

la lignée rejoint le numéro 7 précé-

dent.
11I—Une famille de St-Ephrem.

1—Alfred Lemieux, marié à St-

Ephrem, le 27 juin 1946 à Margue-

rite-Marie Côté; 2—Alfred Lr-

mieux, marié à St-Victor, le 10

janvier 1916 à
lin; 3—Arthur Lemieux, marié à

St-Ephrem le 9 février 1874 à Ho-

norine Hamel ; 4—Etienne Le-

mieux, marié à Lauzon le 10 sep-

tembre 1844 à Marie Vermette;

5—Etienne Lemieux, marié à Lau-

zon le 14 août 1821 à Geneviève

Rousseau ; 6—Etienne Lemieux,

marié à Lauzon le 19 février 1787

à Angélique Bourassa; 7—Michel

Lemieux, marié à Lauzon, le 11

janvier 1740 à Marie-Anne Bégin;

8—Michel Lemieux, marié à Lau-

zon le 8 novembre 1700 à Margue-

rite Samson; 9—Gabriel Lemieux,

marié en secondes noces à Québec

le 26 novembre 1671 à Marthe

Beauregard.

IV—Une famille de Ste-Marie.

1—Marie-Blanche Lemieux, mariée

à Ste-Marie, le 11 juillet 1905 à

Alfred Jacques ; 2—Achille Le-

mieux, marié à St-Anselme le ler

juillet 1879 à Marie-Eugénie Bé-

chard et en secondes noces, à Ste-'4

Marie le 25 août 1891 à Lucia Des-
ruisseaux ; 3—Antoine Lemieux,

marié à St-Jean-Chrysostôme le

21 février 1843 à Henriette La-

gueux; 4—Gabriel Lemieux, marié

à Ste-Marie le 20 février 1810 à

Judith Bonneville. Gabriel Lemieux

était le grand-père de Sir Fran-

çois-Xavier Lemieux, marié à No-

tre-Dame de Québec, le 4 février

1874 à Marie-Honorine-Diane Pla-!

7—Guillaume Le-;

Marie-Anna Pou-,

| mondon, fille du juge Mare-Auréle

Sir François Lemieux a été juge-

‘en-chef de la Cour Supérieure de
la province de Québec et à deux

reprises il fut lieutenant-gouver-

neur, pro tempore, pendant l’absen-

ce de l’honorable Narcisse Péro-

deau; 5—Gabriel Lemieux, marié

à Beauport en 1782 à Geneviève

, Bélanger; 6—Michel Lemieux, ma-

,rié à Lauzon le 6 juillet 1767 à

Marguerite Huard; 7—Michel Le-

mieux, marié à Lauzon le 11 Jan-

|vier 1740 à Marie-Anne Bégin;
| 7-—Miehel et 8&—Gabriel, l’ancêtre.

V—Une famille de Beauceville.

1—Maurice = Lemieux, marié à

: Beauceville, le 4 juin 1932 à Mar-

‘ guerite Poulin, 2—William-Elizée

Lemieux, marié à Notre-Dame de

Lévis le 7 septembre 1897 à A.-

Eugénie Roy; 3—Alfred Lemieux,

“marié à Notre-Dame de Lévis, le

20 novembre 1865 à Malvina Bé-  

PAGE NEUF

Tardif) et Mariette-Yvonne, (Jo-

seph Proulx) ; 4—François-Xa-

vier Lemieux, marié à St-Roch de

Québec le 29 août 1843 à Ursule

Renaud; 5—François Lemieux, ma-

rié à Lauzon, le 14 avri] 1818 à Ma-

rie-Archange Dallaire; 6—Michel

Lemieux, marié en secondes noces

à Lauzon le 18 juillet 1774 à Loui-

se-Victoire Duquet et en premières

le 11 février 1771 à Geneviève

Guay; 7—Joseph-Marie Lemieux,

marié à Québec, le 30 juillet 1736

à Françoise Guay; 8

mieux, marié à Lauzon le 8 novem-

bre 1700 à Marguerite Samson;

9—Gabriel, l’ancêtre, de son ma-

riage avec Marthe Beauregard.

Le volume VII des généalogies

de Beauce, Dorchester et Fronte-

nac, contient au-dela de 900 maria-

ges de LEMIEUX,

           

Toutes les personnes intéressées

à se procurer l’un des SEPT pre-

 

  
 

  

| PHARMACIE ST-
Benoît Morin. P. Ph., L. Ph.

PHARMACIEN CHIMISTE LICENCIE

1ère Avenue, St-Georges Est
(en face du Pont)

OUVERT TOUS LES SOIRS

Spécialité : Prescriptions

Représentant exclusif des produits de beauté :

Dorothy Gray - Fabergé - Yardleu

gin; Alfred était le frère d’Eusè- miers volumes parus, (Abdelhoy-

be-Odilon, marié à Lévis le 8 octo- Michel) n’ont qu’à s’adresser à

bre 1875 à Agathe Pendergast, pa- |l’auteur: Frère Eloi-Gérard, se-

rents de Roméo. (Georgiana |crétaire de la Société Historique

Voyer); Alexina, (J.-Roméo Le- de la Chaudière Beauceville-Ouest.

mieux) ; ‘Juliette, (Georges-Arthur|Prix de l’ex,: $3.25.

Tél. 66 Résidence 527-W

GEORGES Enrg.

  
   
 

 

 
aModerne! Employez l'Electricité!

À peine 1!
Cest tout ce qu’il en coûte

pour chauffer 3 gallons d’eau

4 avec un
ss

   
Soyey Moderne
Un chauffe-eau électrique

donne de meilleurs résultats.

Voyez les avantages

du

CHAUFFE-EAU ELECTRIQUE!

... Il fonctionne automatiquement!

... Il élimine le bouillage sur le poéle!

...1l donne de l’eau chaude instan-

tanément!
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THERESE LEMAY-LAVOIE
AVOCATE

ffeures de burn: She a sh pain. tous les jours sauf le sumedi.

EDIFICE CENTRAL

Tél. 551

lère ave Est

ST-GEORGES

 

 

BAILLARGEON
AVOCAT

PAUL-E.

VILLE SAINT-GEORGES, Beauce

 

 

Dr L. P. PELCHAT Dr

Chirurgien-Dentiste Chirurgien-Dentiste

Edifice Veilleux. - Tél. 351 1ère Ave —

lère Ave - St-Georges-Est  

L.-P. GAGNON

Tél. 278

VILLE ST-GEORGES

QUATRE GENERATIONS

@® Une famille bien connue de St-Georges compte quatre générations depuis plus d’un an.
connaît, de gauche à droit, Mme Joseph Busque (69 ans), Mme Auguste Fortin (Valéda Busque, 49

ans), Mme Gérard Poulin (Jeannine Fortin, 25 ans) et le petit Gaétan Poulin (un an).
licitations à cette heureuse famille.

-- ——————re ——

 
On re-

Toutes nos fé-

 

 

 

ALPHONSE GUIMONT
INGENIEUR - FORESTIER - CONSEIL

téléphonique et sur propriétés privée,

BEAUCEVILLE — Tél. 237-j

Estimation de coupe de bois, — Evaluation des dommages causés À la forêt
var le feu ou te vol, — léchanue, vente et expropriation forestière, — Exploi.

tation. Tavs naire Plantation de gros arbres, émondage sur ligne

 

 

RUEL, MOREAU & MYRAND

 

 

Comptoibles Agréés — syndie Licencié

LOUIS-ROBERT RURL REJEAN MOREAU MAURICE MYRAND

LSC, A MSC, RAL CA, M.S, CN,

186 rue Notre-Dame, Fél. 345 349, lère Ave, Tél
STE-MARIE, BEALCE
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VILLE ST-GEORGES

 

 

GEORGES-E. THIBAUDEAU
MRA LC

ARCHITECTE

Tél. 508 ST-GEORGES DE BEAUCE

 

 

GREGOIRE POULIN
LICENCIE EN DROIT

COMPTABLE PUBLIC ENREGISTRE

ST-GEORGES-EST lère Ave

 

 

JULES DEBLOIS, B.Sc. A, LF.
ARPENTEUR GEOMETRE

Vornage, Lotissement, Cadastre, ete.

certificats de localisation

n=tuetion Cie Ltée*, TEL. 402

REX: TEL,

ition Wong vee

RES.: Vème RUE

VILLE SAINT-GEORGEN-EST
207

 

 

DR VICTOR CLOUTIER
Coeur, Poumens, Foie, Intestine, festomae, Pression artérielle

LE 016: SUR RENDEZ VOUS, AUCUN CAS DE MATERNITE

1ère Ave ST-GEORGES-EST

 

 

DR RODOLPHE MAHEUX
MEDECIN OUNT PRATICIEN

HAV ONS ND BLECTRICETE MEDICALE,
CAS DE MATERNUTE, EXNDOCRINOLOGIE,

VEIT ER Cb Rie Ll, TIAITEMENTS AMBULATOTRES.

Ville ST-GEORGES Est Près du pont — Tél, 61

 

 

DR PIERRE MORISSET
MÉDECIN SPECIALISTE

HET HES DE RUILRAU: le jour: zh. à th. le soir: 7h, A Kh.
samedi après-midi of dithoneche avant nodi sur rendez-vous

ST-GEORGES-EST Tél. 228

 

Chômage ou le
placement

Nous publions, sous la présente

ubrique des questions concernant
l’assurance-chômage et le place-

ment ainsi que les réponses don-

nées par la Commision d’assuran-

:e-chômage.

Si un point en particulier tou-

chant l’assurance-chômage vous
semble obscur, n'hésitez pas à a-

dresser votre question au bureau

de la Commission d'assurance-
chômage le plus rapproché. Nous

vous en donnerons la réponse sous
la préserte rubrique.

Voici quelques questions et ré-
ponses susceptibles de vous inté-

resser:

| L'Assurance-

Q+—Je suis menuisier et je tra-
vaille à mon métier depuis 15 ans.

Dernièrement, je suis tombé en

chômage et je touche actuellement

des prestations d'assurance-chôma-

ge. Je pouvais occuper un emploi

de concierge à raison de 320.00

par semaine de moins que le salai-

re que je gagnais en qualité de me-

nuisier. Perdrai-je mes droits aux

prestations si je n'accepte pas l’em-

ploi de concierge?
R.—On vous accorderait un délai

raisonnable qui vous donnerait la

chance de vous trouver du travail

dans votre métier sans perdre de

prestations. Si après ce délai, vous

n’aviez pas encoer trouvé d’emploi

dans votre métier ordinaire, il vous

faudrait accepter n’importe quel

autre emploi convenable qui serait
disponible. Advenant le cas où vous

refuseriez de le faire, vous pourriez

être exclus du bénéfice de tou-
tes prestations du fait que vous

ne seriez pas disponible pour un

autre emploi convenable.

Q.—Mon fils agé de 16 ans, a oc-

cupé un emploi pendant quelque

temps mais l’a perdu depuis, Il

touche uctuellement des presta-

tions de chômage. Il reçoit l'argent

au bureau mais ne Papporte pas à

la maison. Jl refuse de payer sa

pension et je crains qu’il ne passe

son temps en mauvaise compagnie.

Y a-t-il quelque chose qu’on puisse

faire pour l'empêcher de toucher

cet argent?

R—Dans les circonstances que

vous nous décrivez, le bureau local,

s’il est convaineu qu’elles sont vé-
vidiques, peut voir à aviser votre

fils que ses prestations, au lieu de

lui être versées en espèces, lui se-

ront adressées chez lui par la poste
sous forme de mandats (à son or-

dre). Vous serez alors en mesure

de savoir quand, votre fils touchera

ses prestations de chômage. C’est   accepter en fuit de responsabilité

 

le plus que la Commission

en cette matière.

Le Saint Siège...
(suite de la page 2)

qui font partie d’un ordre religieux

peuvent être ussignés à ce genre

de ministère, On y lit même que

“seuls les meilleurs et lus plus ex-

périmentés” doivent être choisis.

Le décret à l’adresse de la France

prend simplement pour acquit que

les séculiers et les religieux s’en-

rôleront dans le corps des aumô-

niers. La même chose s’applique à

l’Espugne. Bref, bien que le prê-

tre qui a fait voeu de pauvreté,

de chasteté et d’obéissance soit ha-

bituellement obligé de vivre en
communauté avec les autres mem-
bres de sa congrégation, l’Eglise

toujours désireuse d’accorder tous

les secours spirituels nécessaires

aux membres des forces armées,

permet à ces religieux, — ou aux

réguliers, comme on les appelle —

d’embrasser la vie isolée qui est
celle de l’aumônier militaire.

Il est évident que *PEglise, en

adressant cette exhortation aux

évêques espagnols, avait également

en vue les supérieurs d'ordre reli-
gieux, “

La pénurie d’aumôniers militai-
res qui subsiste au Canada, trois

ans après la création de l’Ordina-
riat militaire, indique que ce grave

problème n’a pas suscité l’intérê:

qu’il aurait dû normalement soule-

ver. Quoique, chez nous, l’on ait

considéré comme une responsabilité

commune l’aide à fournir aux mis-

sions tant du pays que de l’étranger

l’on n‘a peut-être pas encore com-

pris le rôle que l’Eglise est appe-

lée à jouer sur le plan national,
dans le domaine militaire. Et ce-

pendant, rares sont les pays où l’E-

peut glise

 

jouisse d’une considération

telle que celle dont Elle est l’objet

au Canada. Il faut donc que les

laiques fournissent plus de voca-
tions sacerdotales, qu'ils se prépa-

rent par une formation spirituelle

et intellectuelle solide à remplacer

les prêtres, partout où cela est pos-
sible. Ils doivent être prêts à sa-

crifier, si nécessaire, les services

d’un vicaire ou d'un confesseur

supplémentaire, De leur côté, les
prêtres, tant séculiers que régu-

liers, doivent s’efforcer d'acquérir

la générosité et les convictions qui
leur permettront de sacrifier la

sécurité relative de leur diocèse ou

de leur communauté pour embras-

ser la vie assez instable et isolée

d’un aumônier militaire. Alors les

évêques et les supérieurs des supé-
rieurs des ordres religieux seront

plus en mesure d’apporter une so-
lution adéquate à ce problème qui

en est un d'intérêt national. Il
pourront surtout se conformer de

façon plus parfaite aux désirs du

Saint-Père relativement à l’aide
spirituelle à fournir aux militaires.

DOCUMENTATION

Documentation Catholique, 1950,

p. 1167... Saint-Siège et Espa-
gne.

Documentation Catholique 1951, p.

1312, Instruction sur les vicaires

aux armées,
L’Ami du Clergé 1951, Lettre à

l’épiscopat espagnole... p. 778;

voir aussi p. 335 (Brésil), p. 775
(Canada).

l’'Ami du Clergé, 1951. Décrets

(texte) pour la France et pour

les Philippines, p. 283, p. 284.
30 avril 1951.

Documentation Catholique, 1953,

p. 305, Décret pour la Colombie
La Liberté et la Patriote, Winni

peg, Man.

 

 

DR H.-G. HEBERT, bh.s.c.
MEDECIN VETERINAIRE

VILLE ST-GEORGES

453, lêre AVENUE

 

 

Drupeacuz 5 à 12 nu
Pie lifsee Nicolas

HUBERT GENDREAU, O.D.
OUTOMETRISTE — SPECIALISTE POUR LA VUE

— VERRES AJUSTES —

— 1,50 à 6 jeun. Te soir sur appointement
Tiwel,

Fdifice: Jean Gosselin, 1ère Ave — Tél, 320 — Ville St-Georges

gène plancher,

 

 

Vietor RODRIG, prop.

Courter d'Assurance, Agréé

ASSURANCES

C. P. 10 (REPEAU & RODRIGUE ENR.

ST-GEORGES-EST, Bce

BUREAU: lère AVE

Téléphone: 49
Résidence: 279

GENERALES

P. Qué.
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Poursuivant son oeuvre d’éduca-

tion auprès du public, pour l’inté-

rester à la forêt et à sa conserva-

tion, l’Association canadienne des

pâtes et papiers vient de publier

une autre brochure française, qui

s'intitule “La récolte du bois à

pâte”, ouvrage où sont exposées

les relations entre la forêt et l’in-

dustrie des pâtes et papiers au

Canada. Cette brochure de 67 pa-

ges, de format pratique, est illus-

trée par l’artiste canadien Albert

Cloutier.

On peut constater à la lecture de

ce livre, que l’industrie a fait de
rrands pas vers une administra-

n plus sage de ses boisés et

l’elle sait tirer profit maintenant
des ressources forestières tout en

prenant soin d’en assurer la pé-

rennité,

A ce titre, il est intéressant de

noter dans cet opuseule “que l’in-

dustrie produit aujourd’hui, avec
une corde de bois, beaucoup plus de

pâte et de papier qu’elle en tirait

il y a à peine sept ou huit ans.

Elle voit de plus en plus à faire
un usage économique de ses res-

sources de bois: l’écorce sert de

combustible, les rebuts de la fa-
brication de la pâte chimique ser-

vent à la fabrication de l’alcool,
de la térébenthine, de la levure,

TAY. NS NES]
rE,AE
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La récolte du bois a pâte
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ete.”

“Il existe une collaboration é-
troite”, lit-on plus loin, “entre le

gouvernement fédéral, les gouver-

nements provinciaux et les com-

pagnies dans la lutte menée contre

les insectes qui ravagent nos fo-
rêts. La plupart des compagnies.

exploitent des boisés d’échantillon-

nage ol, de concert avec les auto-

rités fédérale et provinciale, elles

tentent de déterminer les métho-

des de coupe qui combattent le
mieux l’infestation par les insee-
tes.

On mène aussi des études ap-

profondies en vue de perfection-

ner les méthodes de repeuplement
‘des forêts,

 

Pour ce qui est de la récolte

même du bois, là aussi, tout a été

soigneusement déterminé d’avance,

à la suite de recherches poussées.

Dans le Québec, par exemple, les

compagnies font l’inventaire de
leurs forêts tous les dix ans. Sur

cet inventaire, se fonde un plan

général d’aménagement qui doit

étre soumis aux forestiers provin-

ciaux, qui apportent modifications

et suggestions.

Il est ainsi déterminé d’avance,

avant même que la saison de la

récolte ne commence, le nombre 
d'arbres à couper et la façon de les
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Dans nos

VIMY
Jeudi, vendredi, 22-23 avril

Genghiskhan
en français

avec Manuel Conde et

Elvira Rayes.

Coup de feu au matin
avec Joel McCrea et

Evelyn Keyes.

 

Sam, dim, lun. 24-25-26 avril

Je vous ai toujours aimée
en couleurs

avec Philip Dorn et

Catherine McLeod.
 

Mardi, mercredi, 27-28 avril

Jour de chance
avec Bing Crosby et Coleen Gray.

SAINT-GÉDEON
Vendredi, samedi, 23-24 avril

Vacances sur Ordonnance
avec Bcatrice Campbell et

Alec. Guiness.

 

 

Dimanche, 25 avril

Charge héroïque
avec Joanne Dru et John Wayne.

Théâtres

ROYAL
Jeudi, vendredi, 22-23 avril

L’enfer du Jeu
avec Eric Von Stroheim et

Mireille Balin.

Mademoiselle Josette
ma femme

avec Fernand Gravey.
 

Sam, dim, lun, 24-25-26 avril

L’esprit du mal
avec Roseanna Seaborn et

Denyse St-Pierre.

 

Mardi, mercredi, 27-28 avril

Come back little Sheba
avec Burt Lancaster et Shirley

Booth et Terry Moore.

SAINT-MARTIN
Jeudi, samedi, 22-24 avril

Rapt
avec Dick Bogard et Kay Walsh.
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Dimanche, 25 avril

Ma femmeet ses enfants
avec Claudette Colbert et

Fred McMurray.

 

Mercredi, jeudi, 28-29 avril

Madame Bovary
avec Jenifer Jones ct Van Heflin.

SAINT-PROSPER
Samedi, dimanche, 24-25 avril

Jody et le Faon
avec Gregory Peck, Jane Wyman.

 

 

Mardi, mercredi, 27-28 avril

Les Désemparés
avec James Mason, Joan Bennett.
 

Jeudi, vendredi, 29-30 avril

L’As du Cinéma
avee Red Skelton, Gloria Graham

SAINT-COME
Vendredi, dimanche, 23-25 avril

La Corde
en couleurs

avec James Stewart, John Dall.
 

Samedi, 24 avril

Tarzan et la Chasseresse
avec J. Weissmuller ef.

G. ShefTield.

 

Mercredi, samedi, 28 avril, 1 mai

Brahma Taureau Sauvage
en couleurs

* LE TRIO LYRIQUE AU

SERVICE ENRG.
Tél, 444 — 2 ième Avenue
VILLE ST-GEORGES-EST

couper.
C’est grâce à toutes ces expé-

riences et ces études, lit-on dans cet

ouvrage, que l'industrie des pâtes

et papiers a atteint les plus hauts

sommets au point de vue adminis-

tration; l’était d’esprit qui anime;

aujourd’hui les dirigeants de cette |

industrie permet d’espérer des réa-!

li:ations auxquelles on ne pensait

même pas il y a quelques années,

On peut se procurer cet opuseule

en s’adressant à: l’Association ca-
nadienne des pâtes et papiers, Edi-

fice Sun Life, Montréal.

RESEAU FRANÇAIS
Sous le signe de la bonne hu-

meur, de l’humouret de la fantai-

sie, l'un des ensembles vocaux les,

plus populaires au Canada fran-:

cais, le Trio Lyrique, est présenté

toutes les semaines sur les ondes

du réseau français de Radio-Ca-

nada.

 
En effet, depuis quelques mois,

.on peut entendre ce célèbre trio,

tous les mercredis soirs, de 9h. à

9h.30. Composé d'artistes qui ont

acquis individuellement une répu-

tation fort enviable dans l’art vo-

cal, le Trio Lyrique constitue un
groupement unique en son genre

tant pour la qualité des voix que

pour l’originalité de ses interpré-

tations. Il est d’ailleurs le seul

trio connu au monde groupant un

contralto, un ténor et un baryton.

Est-il nécessaire de donner les

noms de ces trois chanteurs? T'ous

les auditeurs les connaissent puis-

qu’ils s'identifient à la vie musi-
eale et radiophonique canadienne.

Ce sont: Anna Malenfant, contral-
to, Jules Jacob, ténor et Lionel

Daunais, baryton. Ce dernier est
également directeur et fondateur

de ce trio,

L'émission hebdomadaire du Trio

Lyrique est un programme de va-

riétés, Un excellent orchestre, sous

la direetion d’Allan MeÏver, parti-

cipe à chacune des émissions. Tous

les textes du programme sont dus

à l’imagination débordante, à l’irré-

sistible humour de Lionel Daunais.

Le sympathique Jean-Paul Nolet

est l’annonceur attitré.

Le répertoire du Trio Lyrique

comprend surtout des chansons

d’inspirations canadienne: folklore,

oeuvre de Daunais, de Marie Le-

brun et de quelques autres chan-

sonniers de chez nous. À ces au-

teurs, il faut ajouter des chan-

sons de France: Jacques Dalcroze,

Paul Misraki et autres.

A chacune des émissions, l’un

des trois chanteurs y va de son

solo, et à l’occasion, un comédien

ou une comédienne invités pren-
nent part à un sketch comique.

Il est intéressant de rappeler
que la fondation du Trio Lyrique

remonte à 1932. Depuis, il s’est fait

entendre en tournée à travers tou-

te la province et même à l’étran-
ger, recevant partout un accueil

enthousiaste de la part du public

et de la critique. En 1936, il chan-

ta pendant six mois, à New York,

sur les ondes de la Columbia Broad-

casting System. De 1944 à 1949,

il fut l’une des attractions du ré-

seau français. Après un silence de

quatre ans le Trio Lyrique est en-

fin revenu — et en excellente for- avec Sonny Tufts, Barbara Britton. |
 

me -— pourla plus grande joie des

auditeurs de Radio-Canada.

& TELEVISION

 
  

Le Coin du
Deux semaines de retraite sont

terminées. Deux semaines de priè-

res, de réparations et de retour

à Dieu.

Maintenant que ces bénédictions

du Ciel sont descendues sur notre

population, nous croyons peut étre

qu'il n’a plus de bien a faire, Ce;

serait vraiment très beau. Mais

la réalité nous oblige à constater

qu’il y a encore quelques brebis

qui ne sont pas revenues à la ber-

gerie.

Chefs de groupe et ligueurs, nous

devons plus que jamais être apôtre

et véritable témoin de notre Chef.

“Celui qui n’est pas avec Moi est
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-- Radios
-- Télévisions
-- Laveuses
-- Grille-pain
-- Fer à repasser

oY TY0AE

contre Moi”. Nous nous devons

d’assurer le retour de ces âmes sé-

parées.
C'est ia notre premier devoir et

nou: l’accomplirons par: Le Recru-

tement des hommes et jeunes gens

d= notre milieu qui n’appartien-

nent pas encore à la Ligue. La mé-

thode suivante pourrait peut être

nous aider à réaliser notre pro-

| gramme,

Notre premiere arme sera: la

Prière. Sans l’aide de Celui qui est

la Vie, que pouvons-nous faire? Il

distribue ses dons comme Il veut,

et à qui Il veut. C’est sa grâce qui

(suite a 1a page à)

 
 

 

OUVERTURE
 

du nouveau

J. E

Ayant été obligé, p
le commerce de ferronne

plus bas.

vous serez en mesure de
avantages que j'offrirai.

etc, etc.

Les menuisiers-cha

tions.

mes, Demoiselles; elles a

win-Williams”, produits
pas à faire.

clientèle.

J. 

POULIN

sous la raison sociale de “Poulin & Grondin Enr’g),
j'ouvre de nouveau un commerce de QUINCAIL-
LERIE et de PEINTURE. Mon nouveau local est
situé à 213, 1ère Avenue.

Avec une expérience de 15 ans dans ce genre
de commerce, je crois être en mesure de vous don-
ner la plus entière satisfaction. Mes prix sont des

Une visite au magasin sera très appréciée et

Les cultivateurs trouveront tout ce dont ils
auront besoin concernantles petits outils de ferme,

choix assez varié d’OUTILS et des meilleures mar-
ques connues et à des prix défiant toutes compéti-

Aussi, une invitation spéciale est faite aux Da-

tensiles de cuisine, de fers à repasser, malaxeurs
électriques, accessoires en “Stainless Steel”, etc.

Je suis aussi distributeur, en gros et détail. des
peintures, émaux, vernis, cire à plancher “Sher-

Sincères remerciements pour l’encouragement
passé et je sollicite de nouveau votre généreuse

Quincaillerie

ERNES
213, 1ère Aven
ST-GEORGES

magasin de

rnest

ar maladie, d'abandonner
rie (je faisais affaire alors

juger par vous-même des

rpentiers trouveront un

uront un beau choix d’us-

dont la répucation n’est

T POULIN
ue — Tél. 441
DE BEAUCE  
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AC T wi çu, le maître de céans n’a plus rien

5 I À

|

à faite; si les invités ne s'amusent
S

° . ov

© B 3 pas, c'est totalement de leur faute,
CY

KY Y

|

parce qu’en somme, l'orchestre «st
v .

* U * li et le plancher aussi...

n R \ Dans mon temps, les divertisse-

> Si ments n'avaient pas le même eu-

5 C | ractère. On en parlait trois semai-
\ ‘ . fe. ;

% E af tes a l'avance et les Invités se

: a creusuient le génis à vouloir devi-

Borris secteea)

|

Per le genre de réception qui les

attendait,
Autre temps, autres moeurs! dit-

on quelque part dans un livre trés

savant. Cette muxinr> me revint

sans cesse à l'esprit quand j'assis-
te par accident à une réunion mon-

daine de notre époque.

. - +41" . I
J'ai peut-être vieilli trop vite ou

bien s’est mon systèu.s nerveux qui

00000 C
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début à dix heures
I (il est presque le temps de s’en
| aller), cinquante minutes de dis-

“cours, un verre de punch et, après

; Jours ln même:

| AS hres, tout le monde était là

et on comnrençait immédiatement

per une série de jeux divers qui
nous faisaient rire aux larmes sur-

tout quand le “féteux” poussait la

i générosité jusqu'à servir deux

doigts de “petit blanc” aux hom-

mes du la troupe, Des fois meme

 
ne s'adupte pas assez 'acilement| qu'en avait la chance d'embrasser

En tous cas, le fait est que les | sa blonde sur la bouche à lu suite
“party” modernes m'horripilent au d'une “pénitence” qui n'a rien à

suprême degré. Je pens que c'est voir avec les pénitences du con-
l'élément nouvenuté et surprise qui fessionnal.

manque dans ce genre de soirée. |

Qu'il s'agisse d'une nove, d'une

fête familiale ou d'une ouverture”

quelconque, lu cérémonie est tou-

monde était bien

réchauffé (en dedans comme en

dehors), les violoneux tiraient

[leurs instruments des étuis de eui-

rette et se lançuient dans une gi-

gue de tous les diables pour faire
“swingner" la compagnie. Les sets

succédaient aux sets et les parte-

naires a bout de souffle trouvaient

Quand tout ie

 

LE TRIO LYRIQUE

 

SH i"

de ct de funtaisic est à@ Une demi-heure

l'affiche du réseau Français tous les mercredis soir à 9 h, à l’é-

musique, d'humour

mission Le Trio Lyrique. Lu photo ci-dessus a été prise au cours

d'une répétition de ce pupulaire programme en la salle de L'Er-
mitage, à Montréal. On reconnaît Allan MeIver, à la direction de

l'orchestre, et. au premier plan, debout, les membres du célèbre

trio: Lionel Daunais, baryton. Anna Malenfant, contrulto et Ju-

les Jacob, ténor; le comédien Gérard Paradis qui participe sou-

vent à l’émission et l'annonceur Jean-Paul Nolet. Tous les lex-

tes du programme sont signés Lionel Daunais.

 

Par après, quand les musiciens

reposuient, on => lançait dans

une collection d'histoires drôles et

chacun se faisait un point d’hon-'

qu’il le faut, mais je pense que

plusieurs contemporains regrettent

comme moi ce bon vieux Lemps d'il

=e

nos toujours des remplaçants hénévo-

les.

L'heure venait ol les jeunes n'en

pouvuient Is cédarent alors

leur place aux aînés et j'ai vu bien

des fois ma erand'tante Sophranie

nous offrir une gigue simple de

| trois minutes où elle faisait passer

toute la poésie du ses 85 uns, Les

femmes de ce temps avaient vrai-

| ment de la dynamite dans les jam-

Les.
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| Kennebce Construction
Cie Limitée

; Bureaupri ncipal

Blvd Dionne St-Georges, Bee
Tél. 402

routes et ponts. AUSSI : ex-

travaux de béton, creusage de

rructeurs avec BULL-DOZERS,

we a

SPECIALITE : Construction de
cavation en général, minage,

tranchées. Location de pelles,

compresseurs, etc.

Nous possédons un outillage complet moderne
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3 Gromit canadien: Gris, “Sil- ë

fe rer” noir, rouge et rose. =
4 €
» Grant étranger: Gris de Bar- ’
; ré Vt et noir de Suède. °

Avant d'acheter, visitez notre 3

cour de monuments à St-Geor- :

ges C1 ù St-Samuel. et com- Ÿ

parez au point de vue ee
valeur et bas prix. $

i Le

¥ A St-Georges nolic cour ct situé : 2e Ave coin 280 rue.
2 %
* Pour renseignements, signalez :

ef - PL
DA . . z

Da St-Georges 279 *
LE ee
2% * «r 7 on2 La maison Gédéon Roy 36 Ru
is 1 < a PQ

2 St-Samuel 48-s-3 v
LE a

Ls-Ph. Doyon, agent de district - Frs Théberge, manufacturier *

Nous faisons lu réparation et le lettrage sur place.

  Be. 20000 00e LE 0 EDD EDDe

y a vingt ans. C’est vrai que de

neur de relancer son voisin, Ca se jours, on peut danser une soirée
l'ait encore raconter ds histoires, lurant sans même avoir à remon-
mais aujourd'hui -lles s'aménent ter le graphophone et les artistes

bien mal levées, Et puis, il y i- | me se fatiguent jamais. C’est sans

vait les charudes, lex voyages de, deute pour ça qu'un veiile si tard.

noces, ete... Un Las de joyeux Je pourrais continuer ma compa-

pas-v-temps qui nous amusaient raison encore longtemps, mais mon

comme des fous,

Ce n'est pas pour

temps est limité cette semaine, et,

critiquer plus | autant vous le dir» tout de suite,

ST-BENJAMIN
VA-ET-VIENT:

Mme Napoléon Mathieu et ses

fils Victor et Jacques, à Montréal,

rendant visite à son frère, le Rév.

Frère Junvier, des Frères de la
Charité,

M. Joseph Duchesne, de Baie St-

Paul, chez M. Joseph Gilbert.

MM. Fernand et Marcel Caron

J

ainsi que M. Léandre Morin, à

Montréal, par affaires.

M. et Hme Félix Veilleux, de

Giffard, chez M. Arthur Roy et

M. et Mme Jean-Noel Boulet.

Mme Conrad Veilleux, de Sorel,

chez des parents, dernièrement,

BAPTEME:

Joseph, Fernand, Benoit, enfant

de M. et Mme Napoléon-Denis

Veilleux (Gertrude Bélanger).

Parrain et marraine, M. et Mme

Benoit Veilleux, de London, Ont,

oncle et tante de l’enfant, rempla-

cés par M. et Mme Fernand Bé-

langer. Porteuse, Mlle Rose-Héléne

Poulin.

Nos sincères félicitations,

 

je suis bien fatigué car j'ai dansé

jusqu’à 4 heures la nuit passée ... Sincèrement

TIBURCE

MARIAGE
Mme Rémi Bolduc de St-Gzorges

annonce le mariage de sa fille Es-

ther. à Jean-Lord Primeau. de Ste-

Martine de Châteauguay. La béné-

diction nuptiale leur sera donnée

en la chapelle de l’Hôtel-Dieu de

Montréal, samedi le ler mai pro-
chain, it 10 hres a.m. Nos meilleurs

voeux,
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JEUDE |
THERMOMÈTRES
DE CUISINE
...en 3 pieces avec
instructions
complétes

Thermomètre

Westingh

À vous pour

SEULEMENT1. Thermomètre à Suererle
et Grandes Fritures

2. Thermomètre à Rôtis
Limite: un

3. Broche à viande par tore)

BEFRIGERATEUR - CONGELATEUR

FROST-FREE
DÉGIVRAGE 100% AUTOMATIQUE

DU HAUT EN BAS  

Le Seul Réfrigérateur

avec une PLACE SPÉCIALE

..UN FROID SPECIAL

pour chaque espèce

d’aliments.

 

 

DÉPRHET-VOUS!DÉPÉCHEZ-VOUS!

OSPECIAL®
D'ANNONCE

YIT=)

Voici une VERITABLE AUBAINE

Quantité limitée — Obtenez le vêtre sans tarder!

Le Jeu de use est we «cote WALEUR DE $2.50

88
ANNONCANT LESCRANDSNONAUNAPPAREUSWESTHGHOOSEDELOSA

POELE Ompérial‘20 .

WESTINGHOUSE
AVEC

SUPER COROX
l'élément de surface le
plus rapide au monde

ATTEIGNANTLE

FEU VIF
en 30 seconnes

  
  

  
  

   
 

Pour pus pe SÛRETÉ...Exicez Westinghouse

SALON DU MEUBLE ENRG.
Tél. 389

VILLE ST-GEORGES
Coin 20e Rue et 1ère Avenue
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M. FERNAND ROY A SON DERNIER REPOSLes Ch. de Colomb augmentent
les Bourses d'études
Montréal, 5 avril 1951 l’Exécutif

d’Etat des Chevaliers de Colomb |
velbourg. Son Excellence, Mgr M.

J. Lemieux, Archevêque d’Ottawa,
de la province de Québec a tenu, |dans un bicnveillant témoignage
samedi dernier en l'hôtel Queens,

|

qu’il adressait le 20 mars dernier
sous la présidence de M. le juge [au trésorier d'Etat concernant l’en-
T. A, Fontaine, député d’Etat, son voi de cette souscription à son sue-
assemblée mensuelle.

 

cosseur, ajoute ce qui suit: “Il me

fait plaisir de vous répéter com-
D'importantes décisions ont été, bien ce don annuel des Chevaliers

prises au cours de cette assemblée.‘de Colomb a toujours rendu nn
Il a été décidé, notamment, en vue ! grand service aux autorités reli-
de la tenue du prochain congrès ! gieuses du diocèse de Gravelbours. |

provincial qui aura lieu à Sher-!et je vous en remercie à nouveau”.
brooke, en mai prochain, de suggé-

rer et de recommander aux con-

gressistes une augmentation consi-

dérable des bourses que l’Ordre

des Chevaliers de Colomb accorde
annucllement en cette province, aux

colléges classiques, aux institutions

commerciales et aux universités,

A ce sujet, le trésorier d’Etat.
Me Fakio Monet, er, d’Ottawa a

donné communication d’un témoi-
gnage adressé au conseil d’Etat

des Chevaliers de Colomb du Qué-

bee par l’Association d’Education

des canadiens-français du Manito-

mentionne que des remerciements

sont accordés à l’Exécutif d’Etat

pour sa contribution en faveur du
concours de français de l’Associa-

tion et que “la jeunesse écolière
manitobaine doit certainement

beaucouv de reconnaissance au con-

seil d’Etat des Chevaliers de l’oc-
casion d’une autre souscription de

$1,000 adressée à Son Excellence,

Mgr Aimé Décosse, évêque de Gra-  

Commeon le voit, les Chevaliers

de Colomb du Québee accomplis-

sent assurément de très belles oeu-

vres en venant ainsi au secours des

groupements canadiens-lrançais ca-

tholiques des provinces de l’Ouest

comme ils l’ont fait d’ailleurs dans

le cas de Maillardville.

M. le Juge Eugène Marquis, de

Québec, avocat d'Etat de l’Ordre

en cette province, n soumis à J’at-

tention de ses collègues, en sa qua-

!lité de président du comité des ré-
ba, message dans lequel il a été| solutions du congrès provincial en

mai prochain, à Sherbrooke, les di-

verses résolutions qui ont été a-

dressées, jusqu’à date, au :ceréta-

riat d’Etat, M. Julien Lavallée, de

Joliette.

Il a aussi été décidé que la pro-

chaine assemblée de l'Exécutif d’E-

lat sera tenue à Sherbrooke le 8

mai prochain.

 

 

PRODUIT 25% PLUS DE CROISSANCE    

 

LA NOUVELLE
 

accomplirait :

2.

ordinaire.

3.

4. 
LA MEUNERIE

MOULEE DE DEBUT SHUR-GAIN

POUR LES POUSSINS

a accompli en 1953 ce que nous avions dit qu'elle

1. Les poussins alimentés avec cette moulée étaient
de 25% plus pesants à l'âge de six semaines.

3 lbs de la Nouvelle MOULEE DE DEBUT SHUR-
GAIN POUR LES POUSSINS ont produit autant
de croissance que 4 Ibs d'une moulée de début

Les poussins se sont emplumés plus vite.

Les poulettes qui avaient débuté avec cette moulée
ont pondu 2 à 3 semaines plus tôt.

Demandez-nous les noms de quelques éleveurs qui
ont utilisé la nouvelle MOULEE DE DEBUT SHUR-GAIN
POURLES POUSSINS en 1953 et obtenez leur opinion.  

P. A. LESSARD
St-Georges Station — Tél. 516
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DECES DE MADAME
ALFRED FORTIN |

'

i

Nous avons le regret d'appren-

dre le décès de Mme Alfred Fortin

(née Anna Morin), décédée à |

St-Georges le ler avril et inhumée |

en la paroisse de l’Assomption le:

5 avril. Outre son époux, la dé-,
funte qui était âgée de 54 ans lais-

se deux fils, Marcel et Paul Fortin

et une fille. Anita Fortin. Mme |

Fortin était membre du Tiers-!

Ordre et du cercle Ste-Jeanne‘

d’Arc, |

Lui survivent également su

soeur, Mme Eliodore Rancourt

(Corinne Morin; ses frères. MM. !

Joseph, Léopold et Paul-Emile Mo-

rin: ses Dbeaux-frères et boelles-

soeurs, Mme Léopold et Mme Paul- |

Emile Morin. MM. Eliodore Ran- |

court, Edmond Fortin, Alphédor

Paquet ot Georges Gilbert. |

La croix était

Raymond Leclerc

portée M. |

a sisté M.,

René Plamondon, |

par

de

Les porteurs d'honneur étaient.

MM. Albert Therrien, Elzéar Poi-

rier, Renée Rodrigue, Jean-Marie‘

Boucher, Odina Roy et Léonard

Dallaire. lePortaient cercueil,

 

 

A VENDRE

Moulin complot,

Moteur Dicscll 160 HP,

Banc Sciv avec traineau.

| Deligneur. Botteur à croute,
Botteur à planche, Entière-

ment monté sur acier.
S’adresser à :

Superior. Window
Co. Ltd

Douville, St-Hyacinthe

à scie   
 

MM. Gérard Fortin, Lionel Fortin, les étaient sous la direction de la

Adiona Fortin, Victor Fortin, Jean | maison Giguère & Frère, de St-

Paul Morin et Raoul Gilbert. Deux, Georges.

garçonnets, Guy et Jean Fortin Toutes nos sympathies à la fa-

portaient les fleurs. Lez funérail- mille éprouvée.

 

lao
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Coup d'oeil sur le

Sport...

et commentaires

par Roland INKEL

 

  

 

 

LE BASEBALL — Comme me’

le faisait remarquer en fin de se-

maine un mordu du baseball, qui

nous pourrons en venir à une en-

tente sous peu. Il y aura assemblée
des équipes en fin de semaine à

me posait la question suivante: “Où St-Georges. Les questions vitales

en êtes-vous rendu dans votre orga- . seront exposées et nous serons en

nisation de baseball?” Et bien, | mesure d’annoncer officiellement

chers amateurs, nous en sommes , si oui ou non nous aurons du base-

rendus à ceci. Plus le temps de dé- ball cette saison. Et sur ça, à la
buter avance, plus les obstacles se |semaine prochaine.

font nombreux. Non pas que ça ne ©

marche pas dans l’organisation lo-| Le Japon s’est emparé du cham-

cale. Au contraire, l'enthousiasme | pionnat mondial du tennis sur ta-
n’a jamais atteint un tel point. ble masculin, à Londres, au Stade

Nous comptions sur nos voisins de, Wembley. Pour la circonstance, le

Beauceville pour former un circuit Japon avait défait la Tchécoslova-

à distance peu éloignée. Mais par quie. 33 pays participaient aux
force majeure, nos voisins ont dû tournoi... Enos Slaughter vétéran

décliner l’offre pour cette saison voltigeur des Cardinaux de St-
du moins. Un des grands problè- Louis a été échangé aux Yankees
mes de l'heure consiste surtout de New-York. Ceci est la 2e trans-

aux distances encourues par les action entre ces deux clubs. On sait

autres clubs. Jackman serait inté- que Vie Raschi fut le premier

ressé à se joindre à une ligue ca- joueur échangé par les Cards et les

nadienne à condition que les distan- Yanks... Earl Walls, le champion

ces soient plus proches que les dis-’ poids lourd canadien a fait un

tances séparant les clubs améri- pas de plus pour une rencontre du

cains. Mégantic n’est pas pourvu titre mondial en disposant d’une

d’un système de lumières et les ac- façon définitive de Tommy Harri-
tivités du lac réduisent à rien les son de Los Angeles, par K.O, à

opérations du baseball dominical.|2.36 minutes du premier round,

Pour nous de St-Georges, ceci re-|d’un combat qui devait en durer

présente une faible distance entre |dix... La ligue intermédiaire de

ces deux villes mais pour Jackman, Baseball des Cantons de l’Est dé-

Mégantic représente au-delà de 75 butera, le 2 mai, Actuellement qua-

milles. Ste-Aurélie serait la nou-

velle acquisition au projet d’une

ligue Canado-Maine. Espérons que

tre clubs forment le circuit soient

les clubs Windsor Mills, Sherbroo-

ke, Beebe, et Asbestos, Richmond,

AEE.

BATISSE À VENDRE
La Compagnie du Chemin de Fer Quebec Cen-

tral recevra jusqu’au ler mai, 1954, des soumis-

sions pour la vente ct le déménagement d’une chu-

te à charbon, incluant la machinerie, située à Tring

Jonction. Le déménagementde cette structure de-

vra être fait entre le ler mai et le 1er août, 1954.

Cette structure pourra être visitée de 8 heures a.m.
à 5 heures p.m. en s'adressant à M. Lessard, Agent
du Chemin de fer à Tring Jonction.

 

A. M. HAND, Gérant-général

Sherbrooke, P. Q.      
“CEE”| alu tout prés de sept ans de tra-

, Cookshire et Disraéli ne devraient

pas tarder a se joindre au circuit.

Cette ligue ne comptera aucun jou-

eur rénuméré et tous des joueurs
locaux... La National Boxing

Ass. classe Ezzard Charles comm:

aspirant logique au titre et celui-

ci rencontrera Rocky Marciano le
17 juin, Nano Waldez est classé

3e puis viennent à la suite Don

Cockell, champion Anglais et Ro-

land La Starza... Le deuxième

but Red Schoendienst a été nom-,

mé capitaine des Cardinaux de St-|

Louis. Il succede 4 Enos Slaughter

qui est maintenant avec les Yan-!
kees. Cette promotion voudra à

Red une augmentation de $5,000.00

de plus par année... Depuis qu’on

s’en tient au baseball local, l’en-

thousiasme est tellement grande,

qu’on se voit dans l’obligation de

former une deuxième équipe à

Sherbrooke dans le circuit Intermé-

diaire des Cantons de l’Est afin

de satisfaire aux nombres crois-
sants de joueurs de baseball...

Spike Bernier serait le pilote de

la nouvelle équipe.

CHASSE AUX CORNEILLES
SPORT

MM. Léandre Bolduc et Gaétan
Dallaire ont gagné respectivement
en fin de semaine les premier et

deuxième prix du concours de chas-

se à la corneille. M. François Dubé

| tira les noms des chasseurs heu-

reux.

 
Ce concours était organisé com-

me d’habitude par les propriétai-

i res de Paquet Sportif qui donne-

rent des cadeaux d’une valeur de

85. ct de $2. aux vainqueurs. Cette

| semaine, il n’y aura pas de con-

icours à cause de l’ouverture de la

| saison de pêche. |

La Cathédrale de Reims
; à l'Expo de la Maison
Modèle
Durant l'exposition de la Maison

Modèles qui se tiendra du 26 avril

jau 2 mai inclus, dans la magni-

fique salle du Palais du Commer-

ce, 1650 rue Berri, Montréal, une

des oeuvres de Son Eminence le

| Cardinal Léger, le Secrétariat Na-
tional des Congrégations Mariales,

permettra au publie visiteur d’ad-

mirer la reproduction de la Cathé-

drale Notre-Dame de Reims.

 

 

La maquette repose sur une

base de pin blanc de cinq pieds de
“longueur sur trois de largeur, ce

qui donne une idée des proportions

; de l'oeuvre elle-même, qui frappe

; d’abord par son authenticité, sa si-

.militude parfaite avec l'original.

La majesté de l’ensemble, l’élan

| de ses tours, I’harmonie de ses li-

:gnes donnent à cette oeuvre sa vé-

rité et sa grandeur.

 

Cette pièce magnifique a été

exécutée par M. Mario Lespéran-
|ce, dessinateur de la maison H.
; Ross, architecte de Montréal, Il a

-avec Mgr Louis Marmottin, arche-

 

vail, de patience, de recherches, de l’Histoire de l’Eglise; les ani-

d’efforts soutenus et de foi pour| maux symboliques, les gargouilles,

en compléter l’exéeution. !ete. Les verrières ont été reprodui-

tes avec une exactitude presqu’in-

l croyable des couleurs ou motifs et

à elles seules demandèrent plus de
six mois d’un patient travail.

L’artiste-sculpteur nourrissait
depuis toujours l’ambition de réa-

liser, à échelle réduite, un monu-

ment historique et il se décida pour

sa grande aventure qu’était la réa- . ;

lisation de la Cathédrale de Reims. Le public pourra admirer cette
Le travail préparatoire fut amorcé | "eproduction de la Cathédrale de

. Reims, une reproduction du Croi-
par un échange de correspondance mn . ! .

seur Chicago, en plus de visiter la

Maison Modèle qui sera érigée d’a-

près les dimensions régulières (@)
centre même de la salle de l’exposs-

tion.

 

vêque de Reims, qui se fit un plai-

sir d’aider notre jeune artiste.

Toute la documentation lui vint de

Reims même, sous forme de let-|

tres ou de cartes postales, de pho-
tos, de livres envoyés par M. Char-| Plus de 200 kiosques donneront
les Sarrazin, un écrivain régional des démonstrations des divers pro-

de Reims, introduit à l’artiste par duits de construction ou d’ameuble-

Mer Marmottin. [ment et des experts donneront des

[conseils pour vous montrer com-
De Montréal, il reçut l’aide de | ment faire ou quoi faire pour cons-

M. Claude Bourgeoys, publiciste :truire, réparer et aménager votre
qui le dirigea dans ses recherches, Maison tout en économisant.
à la bibliothèque municipale.

Ce travail de préparation ter-

miné, M. Lespérance commença à

matérialiser son oeuvre. A même
des milliers de minuscules pièces ! . .
de bois de Balsa, il sculpa une 3 | Modèle. Les heures de visite seront

une les personnages de l'Histoire de 3 p.m, à 11 p.m. tous les jours
de France, comme des personnages du 26 avril au 2 mai inclusivement.

CHAMPIONS DE LA BEAUCE

Unchalet d’été sera remis com-
me pris de présence à un des visi-

| teurs de l’exposition de la Maison

 

     

  
@ L'équipe de St-Georges remportait récemment le championnat
de la Beauce aux petites quilles en défaisant les représentants de
Ste-Marie. Sur lu photo du haut, on voit M. Jacques Grenier pré-
sentant au capitaine des vainqueurs, M. Georges Carignan, le
trophée offert par la maison Arthur Grenier Ltée. De gauche à
droite, MM. Jean Coulombe, Jean-Luc Poulin, Georges Carignan,
Jacques Grenier, P.-Emile Labbé et Réul Carrier. En bas, M.
Victor Darac présente à M. Réal Carrier, le joueur de la ligue

ayant obtenu la meilleure moyenne pour la saison, un trophée
offert par la maison Camil Daruc, de Ste-Marie. Nos félicitations.
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SOIREE DU SPORTMAN AU COLLEGE DE L'ASSOMPTION
(Sous les auspices de Paquet Sportif)

DEMONSTRATION DE FANAUX ET DE POELES DE CAMP. — PRIX DE PRESENCE. — ENTREE GRATUITE.
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M spirituelle, un renouveau de prin-

h*temps?. L'Eglise
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Le dimanche de la Quasimodo
lidaires les uns des autres: pen-

sons-y toujours. Qu’avons-nous

fait pour gagner, par la prière, la

pénitence, le bon exemple, ces bre-

bis errantes? C’est le Temps pas-
cal, un temps d’allégresse, ce qui

ne veut point dire que ce doive ê-
tre une période de dissipation.
Dieu nous réserve des grâces spé-
ciales tout au long de ce Temps

pascal: à nous de les recevoir avec

gratitude, comme des enfants nou-
veau-nés..,

Le 25 avril, l’Eglise célebre. cet-

te année, le Dimanche in albis, ou
Octave de Pâques, appelé aussi
Quasimodo (des premicrs mots de

l’Introit). “Comme des enfants

nouveaux-nés, ulleluiu, désirez ar-
demment le pur lait spirituel, al-
leluia, alleluia, alleluia”, chante|

cet admirable Introit, Lu Temps

pascal est une période de particu-
lière allégresse. Le Christ est res-

suscité: sommes-nous ressuscités |

avec lui, à Pâques. Notre vie con-|
naît-elle une véritable résurrection|  Désirons ardemnrent le pur lait

spirituel. En cette Année Mariale,
nous voudrons méditer toujours

plus en profondeur FULGENS CO-;

peut-elle trou-t

ver en nous des apôtres au zèle dé- |

vorant pour les âmes, des témoins|

hardis du Christ ressuseité? Som-

|

RONA de S.S. Pie XII. Avons-nous

mes-nous des porteurs de vie, de

|

bien répondu dans les quatre pre-|

joie, de paix? Le message du miers mois de l’Année Mariale aux

Christ, l> livrons-nous avec tout

|

grandes intentions du Pape? Et

le feu de notre âme régénérés, à

|

cette admirable, et toute lumineuse

toutes les âmes qui en ont besoin? Prière de Pie XII pour ’Année Ma- |

Sommes-nous vraiment comme des

|

riale, en avons-nous fait lu respi-

(ants nouveau-nés, et pouvons- ration de notre vie spirituelle? En

@. chanter, on toute vérité, alle-

|

ce Temps pascal, puisque comme

luia, alleluia, alleluia ? des enfants nouveau-nés, nous de-|

vons désirer ardemment le pur!

Jait spirituel, cette Prière de l'An-
née Mariale pourra désaltérer no-

nous, qui n’ont pas encore satisfait

|

tre soif spirituelle: “O Marie, Mè-

à leur devoir pascal? Le Christ et

{

re Immaculée de Jésus et notre

Marie comptent sur nous, pour que

|

Mère, saisis par la splendeur de

nos prières et nos sacrifices répa-

|

votre céleste beauté et pressés par

rent pour ces brebis égarées qui ne | les angoisses de ce temps, nous

sont pas approchées de la Table} nous jetons entre vos bras, cer-

sainte, qui n’ont pus encore fait

|

tains de trouver dans votre coeur

“leurs Pâques”. Nous somnres 50-' tres aimant la satisfaction de nos

Combien y en a-t-il dans notre

ville, dans notre village, autour de

 
 

   

UN OFFICIER

RECRUTEUR DE LA MARINE

sera au

MANEGE MILITAIRE
fmm,

Dome”
.

  

 

  

   

   

    

J

de St-Georges 7

du 26 au 30

avril

Un officier recruteur spécial de la
Marine Royale Canadienne sera

ici demain pour vous renseigner

sur les emplois disponibles

dans Is Marine canadienne.

Les candidars doivent être âgés
de 17 à 23.ens (29 ans pour

certaines spécialités). !

Etre prêt, c’est Îe plus sûr gage

de paix. Vous pouvez aidez votre
Marine à rendre le Canada plus for.  

 

1 “
masque à

ferventes aspirations et le refuge

assuré dans les tempêtes qui de

toutes parts nous assaillent”.
Oui, que cette Prière de l'Année

Mariale soit comme un pur lait

spirituel pour nos âines, Récitons-

la, méditons-la souvent, chaque

jour, plusieurs fois, le jour, Le Pa-

pe y ua mis tout son Coeur aimant

de Pontife marial, son Coeur qui
est un véritable écho des Coeurs

de Jésus et de Marie. 1] nous faut
cuntempler sans cesse la splendeur
de lu céleste beauté de Notre-Da-

me. ll nous faut méditer longue-

ment sur la puissance de Marie,
qu’on à appelée la Toute-Puissan-

ce suppliante. I] nous faut recourir
à Elle comme à la Médiatrice de
teute grâce, la Reine de l’univers.

Elle seule peut nous obtenir du son
; divin Fils que les angoisses de ce
temps cessent, et que tombent les
tempêtes qui de toutes parts nous
ussaillent. Elle seule peut redon-
ner au monde le sens du divin, l’o-

rientation nouvelle nécessaire à

l’humanité égarée, errant sur tous
les chemins. Oui, Marie nous ob-
tiendra de Jésus d’être comme de
nouveau-nés désirant ardemment

le pur lait spirituel. Et nous ne
voudrons plus des fades plaisirs de

la terre, mais tous nos plaisirs

garderont le sceau de notre voca-

tion a4 "Amour. Nous accepterons

d'étre les plus joyeux des hommes,
parce que les plus dépouillés de
tout ce qui est éphémère, les plus

livrés à l’Amour fécond du Christ.
Centre Maria] Canadien

SPORT PASSIONNANT,
LA "PLONGEE LIBRE"
S'il est un sport nouveau dont

la pratique se propage d’une ma-

nière étonnante dans le monde en-
tier, c’est bien la “plongée libre”,

qui consiste à se promener sous

l'eau pour y chasser des poissons,
y prendre des photos ou simple-

ment regarder ce qui s’y passe.
Un article du numéro d’avril de

Sélection du Read:r’s Digest con-
tient à ce sujet un grand nombre
de détails intéressants. Ce sport a

fait ses débuts en France et en I-

talie, où l’on compte aujourd’hui

 

des milliers d’explorateurs sous-
marins. Alors qu’à la fin de la

gverre il n’y avait pas plus de 500

adeptes de la plongée libre aux

Etats-Unis, on en dénombre àl’heu-

re actuelle un bon million.

Il y a deux façons de s’équiper

pour pratiquer ce sport. La plu-

part des gens utilisent un simple

“schnorkel”. Muni d’une

fenêtre en verre, ce masque s’ajus-

te sur le visage. On respire grâce

à un tube dont une extrémité arri-

ve dans la bouche et l'autre émerge

à la surface, tel un périscope. Deux

longues nageoires de caoutchouc,

fixées aux pieds, complètement cet

équipement qui permet de nager à

six pouces de profondeur en res-

pirant librement et de contempler

les beautés des profondeurs.

La seconde méthode exige, en

plus du masque et des nageoires,

une ceinture lestée de deux à sept

livres de plomb, pour faciliter la

plongée, et sur le dos de une à trois

bouteilles d'air comprimé, Ainsi

harnaché, le plongeur peut descen-

dre à de bonnes profondeurs et y

demeurer sans danger. pendant près

d’une heure.

M. Emile Gagnan, co-inventeur

du scaphandre autonome Cousteau-

Gagnan, connu en anglais sous le

nom d’Aqua-Lung. habite Mont-

réal. “On a l’impression de voler”,

déclare M. Gagnan, qui s'aventura

sous les eaux pour la première fois

à l'âge de 42 ans, Dans l’Est du

Canada, il ne connaît qu’une poi-

gnée d'amateurs de la plongée li-

bre. En général, nos lacs et nos ri-

vières sont trop froids et trop peu

limpides. En Méditerranée, par

exemple, la visibilité sous-marine

s'étend parfois à 300 pieds et les

fonds sont passionnants à observer.

Le premier coup d'oeil dans les

profondeurs, lit-on dans Sélection,

vous révèle un monde nouveau et

fabuleux dans lequel vous pesez si

TT IX >

L "OMS honore les infirmières
   

    

!

   = 3

Cette infirmière souriante de l’Organisation mondiale de la santé
montre à cette jeune mère comment baigner son enfant. Marta
Marroquin parcourt les districts ruraux du Salvador, rendant des
visites aux futures mères et enseignant aux sages-femmes de la

région les principes de la puériculture moderne, Elle fait partie d’un
groupe d’infirmières de l'OMS qui, dans 21 pays, travaillent sans
relâche à améliorer les conditions de vie de la population. L’Organi-
sation mondiale de la santé consacrera la Journée-mondiale de la

s
santé, célébrée le 7 avril, & “Pinfirmiére, militante de la santé.”

 

peu que la moindre poussée du ration subaquatique est le capitai-

pied vous fait grimperle long d‘un Prieur, à qui l’on doit le premier

mur. En flottant vous franchissez appareil respiratoire vraiment pra-
des montagnes, vous glissez, vous tique. I! fut le premier à tourner

skiez, vous marchez au plafond, sous l’eau un film en couleur et

comme les mouches! Des poissons l’un «des fondateurs du “Club alpin

nagent autour de vous, et vous l'e- | sous-marin de Cannes”.

gardent, et vous frôlent ...

 

Pour chasser le poisson, le plon-

Un des grands noms de l'explo- geur se sert en général d’un fusil
ne de frégate francais Yves le: a la pege 7)(suite a

DÉRIDEZ-VOUS

 

…ÔEN ÉCOUTANT
-) “Du lundi au vendredi:
~—

SOIr.30 sum.
A tout casser

   

 

  

Lundi, 8h,30 p.m.:
Tentez votre chance

8h,30 p.m.:
Roger Gurant

Jeudi,
Via

800 au cadran
CHa
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AMATEURS de PECHE, Spéciaux (temps limité)
‘ 1 canne à mouche en fibre

Votre moulinet est-il en or- de verre.
dre, a-t-il besoin d'être net- 1 moulinet.

1 ligne
2 toyé ou graissé? Votre can-

% ne a mouche ou de lancer a-t-

» elle besoin de réparation, de
& vernis! Votre moteur hors-

à bord est-il prêt pour les beaux
$ jours d’été ou peut-être avez-
à vous l'intention de le changer!
s) Avez-vous la chaloupe qui

3 vous convient pour la péche ou
: pour votre famille au chalet ?

Le tout : $19.75

1 canne à mouche en fibre
de verre.

1 moulinet automatique.

1 ligne grosseur C ou D.

Le tout : $29.75

Pour le lancer léger

1 canne en fibre de verre.
oA

«

à 1 moulinet spinnett&  H est grand temps de penser moulinet spinnette.
à à toutes ces choses si vous Vou- 300 pieds ligne.
à lez être prêt pour les premiers Le tout : $19.75
& jours de pêche et de chalet.
% Paquet Sportif vous fera tou- Avec un léger acompte, nous

2 tes ces réparations et échan-

à ges à des prix défiant toute
3 compétition. Qualité, service

@& et bas prix est notre devise.

: PAQUET
3 sporting goods reg’d

A

mettrons de côté pour vous
tous les agrès dont vous aviez

besoin pour l’ouverture de la
pêche. 
sportif enrg.

(d

  

&
28¢Tel. 574 %
3LttrlSGGGGOUSE SSOSOSSOS LOSSSSISSE
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De l’Est à l’Ouest…
(suite de la 1ère page)

Nous n’avons pas tous les jours l’occasion de terrasser des
dragons, mais les petites difficultés de la vie courante nécessitent

parfois une aussi grande force de caractère. Puisse notre saint

patron nous enseigner toujours la manière de s’y prendre...

Commençons tout de suite. .
 

Nos deux conseils de ville ont commencé depuis quelques

tempsle nettoyage des rues.

utilisant les boyaux à incendie ou le camion-citerne,

Ils ont pris les grands moyens en

C’est un

exemple que nous, humbles citoyens, nous devrions suivre sans

retard.

Maintenant que la neige est disparue (définitivement, espé-

rons-le), il est temps de procéder au grand ménage à l’extérieur

comme à l’intérieur. Un coup de râteau autour de sa maison et

un coup de balai devant sa porte ne demandent pas un gros effort
et nos résidences n’en seront que plus attrayantes.

La nature fait sa large part pour égayer l’aspect de nos

villes, il est juste que nous lui donnions un petit coup de main.

 

MAISON INCENDIEE
Une maison appartenant à M.

Louis Fortin du village de la Sta-
tion à St-Georges a été la proie
des flammes dans la nuit de ven-

dredi à samedi dernier. Les pom-
piers furent alertés vers 1 heure

a.m., mais il fallut quelques minu-
tes de travail avant d’obtenir de
l’eau en quantité suffisante.

Les sapeurs se mirent ensuite à  l'oeuvre résolument sous une pluie

persistante. On réussit à éteindre

le foyer après que le toit eut été

entièrement consummé. On présu-

me que le feu a commencé sous le

toit, mais on ignore la cause de

cet incendie,

Une famille Rancourt habitait le

logement encore la veille, mais au

moment du sinistre, il n’y avait

personne et la maison était vide

car le locataire avait déménagé au

cours des journées précédentes, Les

pertes se chiffres à plusieurs cen-

taines de dollars.

Concert le 10 mai
tsuite de la lère page)

Lors du concert la fanfare aura

 

  le plaisir de compter parmi ses

membres, un élève du Conserva-

toire de Musique de Québec, lc

Rév. F. Gabriel-Etienne du Collè-

ge de Beauceville, clarinettiste,

aussi il est question qu’un ancien

directeur local soit appelé à diriger

un morceau.

Le prix d'entrée sera de 80.50 et

vous donnera droit au tirage de

plusieurs prix de présence. Dans

quelques jours les billets seront

mis en vente par les membres de

la fanfare, et le public est invité

à faire ses réservations afin de

n’être pas déçu comme ce fut le

cas l’an dernier, pour plusieurs qui

avaient attendu au soir même pour

se procurer leur carte d'entrée.

Que l’on retiennne bien la date,

le 10 mai, et l’endroit au Théâtre;

Royal.

Mile Madeleine Poulin
{suite de la lère page)

pas leurs efforts et tinrent leur

public sous le charme durant une

grande partie de la soirée. M, Do-

minique Morin, un imitateur de

Maurice Chevalier, y alla aussi de

quelques pièces de son répertoire.

M. Georges-E. Gilbert servit gra-

tuitement des Liqueurs St-Georges

pendant |: programme. :

Cette grande soirée passa sur les

ondes de CKRB jusqu’à 11.30 heu-

res p.m. C’étaient une réalisation

de M. Gaétan Plante et M. Fer-

 

 

MATERIAUX DE

CONSTRUCTION

ACCESSOIRES de

PLOMBERIE su com-

plet, ELECTRICITE,

ARBORITE, PORTES,

CHROME, TUILE,

AMIANTE, GYPTEX,

ASPHALTE, BLOCS

de CIMENT, etc, etc.

POUR VOS

CIMENT Canada,

CHAUX Limo,

VENEER, GYPROC,

PLANCHE Mégantic,

TUYAUX de grais,

TOLE, PAPIERS a

LAMBRIS et a
TOITURES.

 

 

nand Paquet agissait comme mai-

tre de cérémonie. Ces messieurs
ainsi que MM, Veilleux et Lacroix

du Salon du Meuble méritent sû-

rement des compliments pour avoir

mis sur pied un programme aussi
varié et aussi captivant.

Quant à Mlle Madeleine Poulin

et aux autres finalistes, les applau-

dissements qu’ils recueillirent prou;
vèrent le grand intérêt des audi-
teurs. Nous félicitons sincèrement
la gagnante et les quatre autres
concurrents. Ils ont prouvé que les

talents de notre région n’étaient

pas à dédaigner.

la danse...
fsuite de la 1ère page)

de mariage (5 ans ou plus), d’une

noces, d'un retour de noces, d'un

shower, d’une fête sociale, parois-

siale ou sportive, Dans tous les cas.

le propriétaire devra retenir et

payer les services d’un ou de plu-

sieurs constables pour assurer l’or-

dre à l’intérieur et à l’extérieur de
la bâtisse et pour diriger la cireu-

iation.

Telles sont les grandes lignes

de ce règlement qui vise surtout à

empêcher toute danse organisée

dans un but lucratif. Les règle-

ments dans les deux villes à ce su-

jet sont à peu près identiques et

donnent aux maires la latitude vou-

lue pour autoriser occasionnelle-

 

 

Dr H.-P. BLANCHET
médecin-vétérinaire

rue St-Henri - Tél. 689-w
Ville ST-GEORGES-Ouest

 

LE MAITRE TAILLEUR TIP TOP

à rencontrer

 
|

serez à même de discuter desVOUS

et beaucoup d’autres.

trouverez réponse à tous vos
coupe . . . quels qu’ils soient.VOUS

VOUS examinerez, accompagné d’un

Street

AU MAGASIN

le vendeur de vêtements

Ville St-Georges Tél. 186 
ment une soirée dansante. , durant l’hiver. C’est une question

fut prise par le conseil qui dé-' car les amas de déchets sont sou-

créta que la période allant du 3.vent la cause des incendies. À çe

au 22 mai serait considérée offi-| propos, le conseil a renouvelé son

ciellement comme la période du contrat pour le transport des vi-

grand nettoyage printanier.* Les danges avec M. Philippe Roy.

édifices font appel à tous pour que Après une longue étude de la

les cours, les accores, les terrains situation, le maire et les échevins
vacants, ete... soient vidés des! décidèrent de maintenir dans sa rebuts qui ont pu s’y accumuler |forme originale le règlement 3Bp A

 

  

     
   

Il y a une peinture C.I.L. pour chaque usage

POULIN & GRONDIN
St-Georges, Bce — Téls. 72 ou 74

L’'ÉMAIL®

CILUX
en ravissantes

es Couleurs
Conférez une éblouissante beauté nou-
velle à vos cuisines, salles de bain et
ameublements d'intérieur et d’exté-
rieur. Choix abondant de tons pastels
ensoleillés et de riches couleurs foncées
qui conservent tout leur attrait. Facile
d'emploi, aisément lavable, CILUX
sèche rapidement et dure longtemps.
Venez voir ces séduisantes nouvelles
couleurs CILUX,

  
 

  

de portes

FERRONNERIE

Vous êtes cordialement invité

M. J. J. Cloutier Maître Tailleur

VENDREDI LE 23 AVRIL

AU MAGASIN NICHOLAS TAWEL
VILLE ST-GEORGES, BEAUCE

dernier cri avec une véritable autorité .. . toutes les ten-
dances nouvelles de la mode féminine internationale ...
pour les hommes, la nouvelle coupe TIP TOP “tall look”,

plus en vue au Canada, le vaste choix des nouvelles im-
portations exclusives a TIP TOP TAILORS, de lainages,
flanelles “Royaloon”, tissus de laine peignée “Fleet

— pour n’en nommer que quelques-unes — tou-
tes de fabrication anglaise ... et à très bas prix.

VOTRE VISITE EST ATTENDUE AVEC APPRECIATION

NICHOLAS TAWEL
AGENT EXCLUSIF TIP TOP TAILORS

le plus avantageux au Canada

Une autre décision intéressante .de, propreté et aussi de prudence, |

S'EN VIENT

 
coupes, couleurs et tissus

problèmes personnels e

des maîtres tailleurs les

Beauce  
qui légifère sur le stationnement

dans la deuxième avenue, De la

, 18iéme rue aux limites nord de la

‘municipalité, les véhicules ne pour-

ront donc stationner que 60 mi-

,nutes du côté Nord-Est seulement

Le conseil accepta des comptes

pour un montant de $456.00 et ac-

‘cepta aussi le renouvellement des
licences à 19 propriétaires de taxis.

Le chef de police fut autorisé à
commencer la perception des taxes

de commerce, permis et licences,

La Ville de St-Georges a prié le

député de Beauce aux Communes

de faire les représentations néces-

saires auprès des autorités fédé-
rales pour que soit adopté ‘ra-

peau canadien distinctif 0. et
blanc en diagonale avec feuille d’é-

rable verte).

Enfin, nos chefs civils discutè-

rent de l’opportunité d’acheter un

appareil qui contrôle électriquement

la vitesse des automobiles. Une dé-

monstration de cette machine

faite mercerdi dernier en Dre

| du maire, de quelques échevins et

ds constabls municipaux. Aucune

décision finale n’a été prise à ce

sujet.

Le conseil aura sa prochaine

séance à la date régulière, soit le 3

mai,

 

POUR VOTRE FERRONNERIE

Fer en barres, broches, vitres, poignées
et d’armoires, pentures de

portes, assortiment complet pour votre
gazon, ustensiles de cuisine, grément

y ’ » oa 3

d'opérations forestières, outils pour
menuisiers, tapisserie, clous, fournitu-

rébentine,
res de moulins à scie, huile de lin, té-

etc, etc.

Livraison à domicile

 

 
 


